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!Lectures du Soir c ht rés ; la plupart ont des linges 

enroulés au front ou aux pieds.
Tout d'un coup, en tête, le com

mandant crie : Halte 1 mais d’une 
voix si grave et si mélancolique, 
qu’un frisson passe et qu’un mil- 
heur est pressenti.

Des deux cô’é» de la rive, une 
mine noircie plonge dans Veau. 
C’est lé qu’était le pont de la Four
cha. La M-mae coule tranquille et 
profonde. Tous sont accourus et 
contemplent, d’abord dans un si
lence stupide ; d°s cris s'élèvent de 
toutes parts. Les uns lancent des 
pierres au fleuve qu’ils injurient ; 
d’autres b isent leurs fusils et se 
couchent.

Un dragon jette ses vêtements : il 
est nu, on le croit fou. Non. Dou
cement, il est entré dans l’eau. 
Vingt autres l’imitent, mais la ra
pidité du courant les entraînent. Ils 
content, eu agitant les bras N’im- 
porte, tous à présent veulent tente: 
l’aventure et gagner l’autre rive à 
la nage. Les capitaines ordonnent, 
prient, adjurent ; ils ne sont plus 
écoutés. Empêtrés les uns dans 
les autres, ceut hommes meurent 
noyés.

VENTE
D’HORLOGES

â, UMVT Attendez JOSEPH BRUCE
Autrefois du Meitioalr(«ll, 

ancienne ajtothieairvrie de l’Hôpital Général 
de Montréal

Chimiste et Droguiste

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI !

LE GUÉ.
C'est après Groœchwiller.
Les Français, après vingt heures 

d’avance sur IVnn. mi, reculent vers 
Chàlons ; on doit tenter un retour 
( ffeusif par Montmédy. L» gros de 
l’armée en retraite a déjà franchi ia 
Meuse et. le long du fleuve, par or
dre, les ponts sautent et croul nt, 
ronvra «t l’abime, créant l’obstacle.

Si c’est un retard pour les Aile

—A— Manteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

205 RUE RIDEAU, OTTAWA

Bon Marche En fac« du Couvent de la rue Rideau,A. & S. Nordheimer ont actuelle
ment un très grand assortiment de ( Téléphone No. 179)

MESDAMES ! LA POUDRE DE TOILETTE—POUR/- FERRONNERIESBONS PIANOS DE 
SECONDE MAINCETTE SEMAINE Songez bien que v eet maintenu 

«le faire le menage de votre mai 
e’eet misai le temps de laisser

Blanchissage, Teintage, Pose de 'l'apisseries 
et Peintures de toutes ! Inscriptions. 

Tapisseries Anglaises, Américaines et Cana
diennes.

Venez et compare* les prix. Estimés fourni*

mt le 1« nijie L’une des plus anolennes maisons nommer 
claies <le la vallée fle l’Ottawa et «les miens 
ilimllflév. sous le rapixirl «les tins prix de la 
localité «les article* otThrts eu vente:

—CHEZ
mande, c’est la oerte pour ceux de 
nos soldats; égarés ou blessés, sur 
venus ap»ès le coup et qui restent a. & a. f. mcmillan, McDougall & Cuznerd’excellente Manufacture.

Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa. ALBAN1isol» s en amère, mornes, devant la 

profondeur du fleuve large.
La nuit vient. Des ombres silen

cieuses errent sur les bepges : un 
groûpe 
lête en
une arche qui seule, a résis é, et se 
dresse au milieu de l’eau, droite, à 
pic inabordable.

Avec les heures qui passent, les 
ombres deviennent plus nom 
breuses, les g oupes plus compai ts ; 
des soldats de toute arme, de lotit 
grade, enfants perdus de la bataille, 
s’appellent, s’interrogent, sondent le 
Il uve avec des peiches crient, 
jurent, se désespèrent, puis se taisent 
subitement résignés, mais regret
tant de ne pas être morts au bon 
soleil, dans le combat du matin.

Un feu s’allume immédiat ; les 
blessés rampent vers c-Tte lumière 
chaude ; un cercle vaste se forme 
autour d’un monceau de bruyères 
enflammées.

Brusquement, dans le silence, une 
voix forte s’écrie : “ En aval du 
lit uve, à huit lieues d’ici, se trouve 
un pont, le pon. de la Fourche ; il 
t liste peut-être encore. A lions voir !’

C’est un lieutenant d’infanterie 
qui parle ainsi. Dr bout devait un 
brasier, il consulte une carte dépliée 
et son doigt souligne : en le gnflatu 
un point : le pont de la Foriche, 
D’autres officiers l’entoure U ; un 
court colloque s’établit, puis. C’est 
vrai ! en avant !”

Tous sont sur pieas. Alors un gé
missement s’élève. Les blessés qui 
tremblent, qui aigneni,qui trouven» 
bon ce feu flambaiv, les ulessés qui 
ne p uveut oins m rch-r et qui 
pourtant ne veulent pas resl-r eu ar

—Qui commande ici f dit que!-

Lrs officiers s’interrogent du re 
gard, puis tous, levant leur képis, 
saluent silencieusement jelui là 
même qui vient de parler. Un 
grand commandant ûe dragons, 
plus hau* encor dans son mantt au 
noir qui lui tou be aux jarr-ts. 
C’est le seul offi cer supérieur.

—Merci, messieurs, reprend il 
Eh bi**o ! que tous Its cavaliers vr 
lid'S, s u,s exception de grale. 
cèdent leurs chevaux aux malades... 
qu’on disp-rsa c-* fe , et en route.

Donnant l'exemp e, bien qu’il ait 
lui-même du sang au front, le dra 
gon charge sur son cheval un petit 
chas>eur qui geint, la cuisse traver 
sen Pcis tenant le cheval par le 
mors, ce commandant de la déroute 
prend, à grand pas, tranqil e, la tête 
de celte colonne de fantômes défi
lant par la nuit.

La marche est lente, car tous les 
blesses n’ont pas d* chevaux ; rele
vés par des camarades, la tête rou 
lante, les pieds lourds, i s vont, traî
nés, ponés, plaintifs, avec de l’effroi 
dans les yeux.

Eiuwlgiui «te la grxwwi TarrlArs98
— MAGASINS •• —

J F. BELANGERRUE RIDEAU.confus et g» sticulant. s’ar- 
face des débris d’un pont ; RUE SUSSE* ETnilïF.CHâUOIER

159 Rue Bank. fjt.ll.N7.HN

flemede de Fines LES BARGAINS" HONNETES67 RUE SPARKSAlors dans ce veitige de mort, le 
■aillis s’ouvre, un pay-an, vieux, le 
poil hérissé, presque un sauvage, 
parait et crie à voix pleine :

—Il y a un gué 1
On l’entend; et d’homme en hom

me, le mol court : il y a un gué !
Ft vo là ces désespéré)», simples 

commme d-s enfants, qui repren
nent encore une fois courage. On 
entoure le paysan. Le comman
dant interroge :

— D’où viens-tu T
—Je suis du pays.
—C’est toi qui nous suivais sous 

bois t
—Oui 1
—Ou est le gué.
—A une lieue, par là.
1æ paysan moi lise la route déjà 

parcourue.
—Alors nous sommes passés de-

—Oui !
—Tu savais que le pont était dé

truit ?
—Ouil
—Pourquoi nous as-tu laissés 

faire ce chemin inutile ?
—Parc- qu’il fallait ça.
— Comm m ?
Le vit-il homme sourit, puis ex

pliqua qu’ils so it suivie, que les 
cavali -rs allemands seront sur eux 
avant troi» heures ; que les tract . 
Jrs pa-i s’arrêtant brusquement ai. 
gué auraient «rùqué qu’il y avait 
moyen de passer là ; il était donc 
nécessaire d’aller plus loin ; le re
tour devait mêler brouiller les pis
tes ; les Allemands pourra ent cher
cher longtemps par où avaient dis
paru les Français.

—C’est vrai dit le commandant,

POOR les HE MORROÏDES
Hsrqss de <■ miroeree

.mis Seule A gents pour les 
Piano* Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et pou? 
les Orgues Harmoniums de Es- 
tey et Kimball,

Onguent
Eour les hémorroïdes inter 
La guérison ne manque ja 
duire après quelques applic

NUPPON1TOIBE PINCB-Pour
hémorroïdes av- c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

TIENNENT LA HAUTE PLACE Inés on externes, 
maie de se pro- 
ations.

fl| -^inimimiiiii...............—

(Jn des 
mède est

Mis en boites séparées.

x ingrédients de ce re
pure du Pin blanc d

principau 
la gomme Il y u bien des 

Couvertes vendues 
Dans cette ville 
Chacune
Etant représentée
Connue aussi bonne que les
Couvertes
Universellement renommées 
De Bryson, Graham «fc Cie. 
Pour $2.50, $.‘t 00 et $8.50. 
Qui ne refoulent pas.
Elles ne sont pas aussi bonnes. 
Mais comme toutes 
Les imitations 
Elles n’ont point 
La douceur, le fini

Et ladurnhilitél 
Des véritables eVivertes. 
Demandez citez *
Bryson, Grnhuu^AM| 
Les rouvertes qiH 
Refoulent pas <!<•■
$2.50, $8.00, $8 
Et insistez \
Pour les avoir.
Il n’y en a pas 
Ailleurs,
Il est garanti 
Que nous vcndonsl 
A 20 par cent 1 
Meilleur marché qj 
Nos prétendus roue
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Coin des rues Rideau e 
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ET AUSSI
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IEMORY On donne nn present
Km AVEC CHAQUE

Toiture d’Enfants
ïj. f ACHETEE CETTE SEMAINE 

L’assortiment est considerable 
—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 RUE SHARKS.

m

x.T K
Je, soussigné, ai le plaisir 

public de cette ville quo l’organ 
mou établissement de Pompes Fu 
achevée et que je suie maintenant pr«"l a exé
cuter tous bs ordres qu’on voudra bien me 
confier. Mon établissement est des mieux 
équipés et on y trouvera tout ce qu’il faut 
pour les services funéraires ne '.outes classes 
J’ai entr’autres corbillards une voiture de 
grande beauté et faite à mon ordre dans u ni
nes plus grandes manufactures du pays. 
L’assortiment «les cercueils esc des plus va 
ries, et il y en a pour toutes les Imj urnes. I,e 
public est prié de venir à mon établissement 
où il trouvera un service irréprochable, des 
prix accomodants et des conditions géné-

d’annoncer 
lisation 

- nèbres est
decoudai-: nous door ?

Une heure après, les fuyards cou
rut le fleuve baignés jusqu’aux 

aisselles ; les e’ ux sont gross-s. Le 
de:nier sur la rive, le commandant 
tend la main au vieillard :

—M-uci 1 dit il I
— Adieu ! répond le paysan qui 

lentement s’éloigna...
Au loin, de l’autre côté de la 

Meuse, les derniers de l’arrière 
garde rapt-tissent à l’horison, puis 
ne fondent dans le brouillard

Le calme est revenu. Le long de 
l’eau, à grandes enjambées dan* 
l’herbe trempée de rosée, le paysan 
marche. Tout d’un coup, il s'ar
rête : Déjà, murmure t-il.

Persiennes,
Toiles et Poles BRYSON, GRAHAM &a Rideaux

*I.e* meilleurs imrhés dans la ville

National Mfg. Co Notre devise en fait de Thés et <!’Epiceries est la même que pour les Nouveau -ês. Prix les 
plus bas et qua’ités les plus hautes.

160 RUE SPARKS 160L. GRATTON, 
Vis-à-vis la Rasilique.

Il va. il baisse la tôt-», regarde en* f Ce récit paraît absolumenl fantu-
cor-f arrière.......L s uhlans rient et sis’e ; il n’a trouvé aucune créance
d’un geste lui montre le large. i parmi les magistrats instructeurs ni 

Les pieds d’aplomb sur le sol, n’ay- dans le public. Comme le vol n’a 
ant qu’à se relever pour vivre, il pas éié le mobile du crime, il sera- 
embrasse d’un coup c’œil la terre, le ble évident qu’on «e trouve eu pré 
soleil, l’existence...et plonge brus- sen ce de quelque lugubre drame de 
quement sou* les flots... famille. Le mari a été rnis provi-

Les rires s’arrêtent. Ce n’est pas soirement en état d’arrest .t on, 
encore là, dit le commandant, mais Mme Ribo, qui, de son nom de 
le bonhomme est mjrt! demoiselle ee nomme Gilda Guil

Lo2 Allemands, trompés un * fois laumou, est nièce de M. Guillan- 
de plus reprennent b'ur marche mu- mou, questeur de la chambre des 
tile, pendant que le corps de cette députés. 
brute héroïque, vaincue par la 
mort acceptée, roule inerte, dans le 
courant.

eux mômes sont passés dr-puis, mais 
le vieil homme doit savoir où est ,e 
gué. No i. L’h nnme ne sait oas.

Nous verrons bien, hurle le corn 
mandant, à l’eau brute !

C’est le paysan lui-même qui va 
servir à sonder leflnive. 
descend en pente douce. Le vieux, 
résigné, entre dans l’eau. Aux ge 
nonx, au ventre, aux épaules, l’eau 
monte, et lui a/ance.

—R -viens ! crie le chef, puis :
—Retournons, messieurs, le gué 

n’est pas là !
De cent mètres en cent mètres le 

vieux est poussé dans le fie îve Les 
Allemands le suivent attentivement 
des yeux ; mais toujours il perd 
pied, bai boite et revient av*c peine; 
le doute est impossible jusqu’à pré 
sent ; là comme ici, c’est eau pro-

A force de répéter, pour la gran
de jo.e des uh ans, cette expérience 
suprême, le paysio ss voit à l eu 
trée du gué. Ce vieux loqueteux, 
transi, grelotaul, pitoyable, plus 

vage que jamais, jette un louche 
regard sur l’autre rive. Ceux qu’il 
veut sauver sont à tro s lieues à 
peine ; si le passage est découvert, 
ils sont perdus.

—A 1 eau 1
—Je n’en puis plus !
—Tant mieux I où est le gué ?
—Je ne sais pas.
—A l’eau I
Il obéit. A mesure qu’il avance 

il se baisse pour faire croire à la 
drofonueur du fl uve ; mais on a vu 
le dessous du pied qui tient le fond; 
une clameur emplit la rive Alors' 
le paysan continue à marcher, s- 
pliant sur lui-même, allant au-de
vant de cette eau qui ne monte plus 
à lui. Accroupi, la vague aux é- 
paules, il se retourne et regarde ces 
hommes, ses ennemis deux fois.

—Eu avant 1
Il se rapetisse encore et va ; il a 

le fleuve au menton. Fleurant a 
ruse ou lui crie : “ Va ! val

dignement jouer par une aventu
rière. s’est décidé à demander le 
divorce.

BLONDES ET BRUNES 
«Les blondes disp iiaismmt, et il 

est temps que le gouvernement 
avise !» tel est ly cri d’alarme 
pousse gravement un jo -mal amé
ricain, qui passe pourtant po«.r des 
plus sérieux

Les personnes dont les souvenirs

Barrant la largeur de la route,au 
Au long de la route, la troupe grand trot, banderoles au vent,deux 

a’estVoaste. Sur ton passage, des eïCadrons ,,h ans paraissent. Le 
hommes se lèv- nt, sortent du tail- paysan te faisant tout peut, s est 
lis, se bêlent au* rangs. Gomme couché sous la brouissaille, mats on 
les col ipaguoits du Cid, partis trois 1 a VV.: , 
cents, I v.mt arriver trois mille. ne I l nomme .

Hui heures,c-la u’est rien pour I' est entoure, bousculé tr iné 
soldats dispots, au sortir du devant les officiers allemands. Voilà 
bernent, par des matinées frai- au un nouvel interrogatoire corn

ers, mais pour ces fuyards four- mence, mais le vieux est devenu 
—r " bus, saignés, chaque pas e«t une 

douleur, et le but semble reculer. 
l Oa marche cependant Déjà cer

tains suidais ont jeté c-* qui restait 
[ d équipement et, le fusil en bandou- 
k lièr , ils s’avancen-, les yeux demi 
I fermés,avec le balancements et les 
[ h uns de somnolents ivrognes.

Puis une inquietude passe dans 
> les rrvgs ; dans le tail is obscur,«ur 

le fl inc de la colonne, un bruit se
fait.......c’est quelque ch jse de fur-

/ tif, d’intermittent, semblable à la 
r course d’un animal dévalant à tra

vers les bois. Le commandant a 
|; . détourné la tète : qu’est cela f Des 

espions, des éclaireurs ennemis, à 
coup sûr ; on est suivi. Quelques 
zouaves longent la lisière, le iusil
baissé...........  le bruit se tait, puis
reprend ; la caust. eu reste ignorée.

Une lueur grise commence à s’é
tendre derrière jas collines ; le jour 
va paraître. Ils oui marche six 
heuies.

A mesure que la clarté monte et 
grandit ces hommes en débâcle 
prennent un aspect plus sinistre et 
plus lamentable. La nuit cachait 
leur mn-ère. Ils s’entregardent 
avec épouvante. Les visages sont 
terreux, verdâ res, les corps pliés 
en deux comme cassés. La uoussière 
la boue, toutes les crasses de la 
nuit et des chemins se collent à 
eux ; des taches rouges^mtnt au 

J ^-«maUsent leursTRfcHs de-

UN VOLEUR A LA POSTE
Il vient de se produire à New 

York môme un incident qui prouve 
une fois de plus, compien il se 
gli“pe de voleurs parmi les employ
és de l’administration des postes.

Après vingt-trois ans de c * que 
l’on croyait être de loyaux services 
au bureau central de la poste, soit 
comme facteur soit comme veilleur, 
un nommé Steph-m Haughtaling a 
été pris eu flag/ant délit de vol. 
S uant introduit, pendant la nuit, 
au moyeu de fausses clefs, dans cer 

bureaux dans lesquels il n’a 
Haughtaling était

peuvent remonter à une cinquan
taine d’années, dit notre eonfrère 
américain, sont unanimes à cons
tater et à déplorer la dispa-ition 
progressive, mais bûre, des blondes. 
Dans la Nouvelle Angleterre,

ca
idiot et sourd : il ne comprend rien, 
il ne sait rien, il n’a vu personne.

—Pas de retard ! cria un capi- 
tain-, il parlera bien, tout à l’heure, 
si nous voulons. Marche devant !

Boitant, soufflant, piqué aux re.us 
par des lances, 1e vieillard court de 
vaut les chevaux. Parfois il tré
buche, un coup de pointe le relève : 
“Saule Françus 1”

11 va quelque temps ainsi, mais 
.’haleine marnw, les jambes flé
chissent, il est^êt à tomber 
se raidit pour-ant, car il passe de
vant le gu 
plus loiu, il

LE MARIAGE PAR ANNONCES 
Un procès en divorce d- s plus 

singuliers, et, en même ternes des 
plus instructifs, est actuelle' 
p ndant devant le tribunal de H u 
derson (K-ntuckvj. 
nommé Daniel Per 
sa femme Améiia en divorce, parce 
qu’elle l’a abiudonné, trois jours 
après leur mariage, dm» des cir 
constances vraiment dig .es d’être 
mentionnées.

Vieux charpentier errichi, Perry, 
désirant se marier, bien qu’il fut 
déjà d’un âge avancé, n’a rien trou
vé de mieux, pom atteindre son but 
que de mettre une-annonce dans un 
journal de Chicago Amelia, qui

Z...

UN CRIME MYSTÉRIEUX 
Ou écrit de Narbonne qu’on 

crime mystérieux a été commis 
dans une maison portant le numé
ro 2 de l’avenue des Pyiénées, près 
du pont de Letcoute.

Les époux Ribo hab.tent au pre
mier étage de sa maison, un petit 
appa-teinent composé de au 
pièces. Ils étaient rentrés de do 
heure, comme d’habitude, et gâ
taient couché» vers dix heures.

L-s nombreux locataires de la 
maison n’avaien. constaté rien d’a
normal, lorsqu’à minuit des gémis
sements se firent entendre.

tamment, il n’en reste presque plug. 
Un reporter, s’étant postées jours 
ci, dans un des endroits les plus fré
quentés de Bro idwiy, y a compté, 
en quinze minut 
mes, jeune» et v

vait rien à faire, 
occupé à fureter dans les tiroir* d*-s 
employés ab.euts, s’emparant d- 
10 * * Irtg menus objets de que que 
valeur qu’il pouvait trouver, lors
qu’il a été surpris par un inspecteur 
qui l’a mis aussitôt en état d’a.res 
taeion. Il parait que, depuis des 
années, II nightaling s’était fait une 
spécialité de vo.er ainsi les pardes
sus, les vestons de travail et autres 
objets appartenant aux employés de 
l’administration Traduit devant le 
commissaire des Etats-Unis Shields 
le solcur était t lU-meut honteux de 
s’être laissé prendre, qu’il s’est 
écrié : “ Il e»t inutile de m’i.ilerro- 
geret je suis coupable, et j en bien 

je ne savais pas ce que 
Haughtaling n’eu a pas

Il s’agit d’un 
rry, qui poursuit

le ix cents fern-
eill **, appac"?v.int 

toutes au type d**» b un -, (quoique 
de diverses nuanc s, et, dalis le mê
me espace de temp . il n’a (pu dé
couvrir que t< VL- blondes, dont 
trois étaient plu’ù rousses, et d<xnt 
deux avaient Je* ch veux teints, fye 
même Hoir, au tlv-âtre, le r porter 
n’a pu trouver que six blondes sur 
cinquante Dr un s. Le lenlemain, 
u a parcouru divn, , s écoles publi
ques, et il a const i te que parmi les 
miettes qui les fréquentent, il y a 
tout au plus six ou sep1 blondes pour 
soixante brunes.

Notre confrère américain conclut 
des recherches auxquelles il s’est li
vré à cet égarl que pa 
femmes de N* w Y-n k, il à 
actuellement d us de dix p! 
de blondes. Un médecin de» plus 
connus, auquel on est allé deman
der son avis au sujet de c tD ano
malie, aurait répondu que cMj _ i 
faute des hommes, qui, d’aj^|r||i 
épousent les brunes de préfereucW 
aux blondes.

Il

é. Deux cents mètres 
roule à terre, épuisé, 

livide, les flancs battants.
—Au pas I commande l’officier, et 

toi, marche !
C’est ainsi qu’ils arrivaient su 

pont de la Fourche. Les Allemands 
le savaient détruit ; or toute trace 
s’arrêta là ; plus loin, la rive bou
euse n’offre aucune empreinte, au
cun indice. On eût dit que les 
Français en déroute avaient subite
ment p ongé dans le fleuve.

C’est une stupeur. £> ne pouvait 
pas cependant exister un gué en 
bas d’un pont T L’état major discute 
violemment. A l'écart, le vieux 
sourit tête baissée.

—On nous a trompés par une 
fausse manœuvre, dit enfin "quel 
qu’un, ils sont revenus sur leurs 
pas...retournons...

Un autre fait remarquer qu'on ne 
pourra rien reconnaître, puisque

Kuêlraai dan. l’apparteme il, donl'Ta atan déjâdépaiw la trentaine, et 
aorte était ouverte, ou aperçu M. qui n’était,en réalité, qu’une aven 
Ribo étendu par terre ; il élail ga- turiexe, lui a répondu. Charmé 
mité et Lâ ilonné. Sur le lit gisait Par le# lettres de sa carrespondau e,
Mme Ribo, sans connaissance et la et pa la photographie qu’elle lui 
tè<e ensanglantée. avait envoyée, le vi*ux charp ntier

Un s’empressa de délier M. Ribo, fdlt venir Amélia à Hendeason et à 
c-; qui fut, parrlul, chose assez fa-‘ commis la so.lise de i’épou-.er aus- 
cile. La femme blessée mortelle- «ilôt sans prendre le moindre ren- 
ment à la tête ne pouvant rèpo idre seignement. Trois jours après la 
ou inteirogea le mari. Ribj racon- ùelle Amelia disparaissait avec les 
ta qu’il avait été réveillé par les gé- cadeaux que lui avait faits sou ma- 
mtssemeule de sa femme et qu’il s’é- n el uny somme de $400 qu’elle lui 
tait trouvé aussitô. en présence de avait volée ! 
deux malfaiteurs masqués qui se Après avoir vainement cherché 
seraient jetés sur lui et l’auraient la fugitive pendant plusieurs moi», 
bâillonné et garotté sans lui faire le vieux Per, y, désabusé et com- 
aucun mal. prenant enfin qu’il s’etait laissé in- l’argent.

fâché ; mais j 
j«- iaisais.” 
moins été écrou e à la prison de 
i.uilow street en attendant sa mise 
en accusation par le grand jury.

Si les employés de la poste se 
volent ainsi entre eux, ou comprend 
qu’ils ne se gênent pas, lorsqu'ils 
en ont l’occasion, poui détourner 
des lettres, surtout s'ils pe vent 
supposer qu’elles reulerœaot de

1
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Nouveaux Manteaux
Nous venons de recevoir dî 

nouveaux Manteaux et Dol
mans dans toutes les qualités 
et couleurs.

Bons Manteaux courts par
tant de $3.00 à $15.00

A idelà de 100 nouveaux 
Ulsters partant de $3.00 à 
$25.00.

Nouveaux Circulaires dou
blés eii pelleterie dans tous les 
goûts et de tous les prix.

Manteaux en tiealette de 
$.5.00 à $75.00.

Etoffes a Manteaux
Nous avons aussi un grand 

choix d’Ktoff s à Manteaux 
dans les dt rniers goûts et au 
moins à cinquante pour cent 
meilleur marché que partout 
ailleurs et toute personne ayant 
besoin d’un Manteau, soit tout 
fait ou à ordre, ne peut refuser 
l’avantage offert par la Palmer 
House de se le * procurer à de 
si grandes réductions.

I

Nouveau Lot
Nous avons pilé tous les bas 

de laine en couleur tant pour 
Dames que pour Enfants * û 
nous les vendaons c *tte semai 
ne à un seul prix 25cte,, les 
anciens prix sont de 35c à 
65c. la paire, tiappellez-voue 
nous les vendons 25c.

Vous M’obligerez
Vous rn’oblig rez en deman

dant les lots a no icés d «ns 
mes annonces car quoiqu’ils 
soient vendus au-dessous du 
prix coûtant je suis bien aise 
de les vendre à ces prix vu 
qu’il faut écouler 1 : tout avant 
les fêtes.

Chapeaux
Vous verrez dans ma vitrine 

un lot de Chapeaux de Feutre 
étiquettés 5c. chacun; il y en a 
environ 40 douzaines et c’est 
la balance du Stock de l’an 
dernier et pour les écouler je 
les vends à 5c.

Nouveaux Chapeaux
Nous avons sans contredit le 

plus beau choix d’articles de 
modes qui puisse se trouver 
dans le Dominion et il est re
connu que nous avons la meil
leure Modi-t à Ottawa et 
avec l’a van ta que j’ai de 
pouvoir les vendre au prix que 
les modistes payent pour ces 
marchai dises vous ne pouvez 
faire mieux que de venir lais- 
votre ordre à la

PALMER
MUSE

53 & 55 Rue Sparks.

Mill

J
j

CARTES PROFESSIONNELLES
M. SSSïhfi-.&tireàSïï&SKSr

GEO. McLAÜBIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottaws

VALIIM * CODE
Avocate. Solliciteur», Eté.

BLOC' HO A N, RUE 8PA RR'
vis-à-vis l’Hôtel Btrsell.

J. S. JUDE B0UTH1ER, B. A. Su,
ARCHITECTE ET IHCENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

------ BORSAO -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottat
O’GARA MacTAVISH & WYLI
AVOCATS SOLLICITBUhd, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 0-
P K KH DE L'HOTEL RDbSELL 

Martin O'Gaka, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wyi

Db. B. Cheyhieh.
276 Rue Dalhousie

fleures de Consultation io à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

CHARBONIFS M ILLEUR3 
OU-LIT FS DE

successeur de J 
CL BruT. G. Brigham

ee err.UFARKe

wn - è Cie 
RussellB10

A Vendre à bon Marché
u r A part 
inture*

usme.boisPortes chassis et 
moulures, vvres 
cuir et rournitur

jao
peintes, huiles, peinti 

es de chaussures chez
K WOOINLCNIN,

er, près du bassin lu38 rue Besser

Belcourt, MacCraken & Henderson
A vocnix, Frocnrenrs, Notaire», Eté,

ONTARIO ET QUEBEC
OTTAWA

John J. MacCrakf ■N. A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

STtWART, CHRYSLER i GW
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la < 'our Supreme et le Farieraet

Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Or-
F. H. ChrxslhMc Laon Stbwart

J. J. Godfriy

Walker, Mcuan & Ulanchei,
AVOCA TB

f», Solliciteur*, Agent* Parle**» 
Inlrea, Notaire», etc. etc.

No. 34i line Elgin, Otta
l*TM PACK DU BC8BKL1)

W.H.Walker. D.L.McLean. C.A.B.ancue,

.A.. EL ETTSSIEZR,
Avocat*, Notaire, etc.

Bureau — 569 Rue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêter -tveo avantage spécial i 

’emprunteur.
A. E. LUSSIER B. A.

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Succès eur de L. A. Olivier)

Ivocat Sollicilfur, Notaire, Etc
—BUREAU—

Coin de» Knee Bld* an et Ni
OTTAWA, Ont

ST ARGENT A PRETER

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
La Route directe entre l’Ouest et tons les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la None 
velle-Eeosse, Vile du Prince Edouard, levelle-Ecosse, Vile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les lies de la Madeleine, 

St Pierre.
express quittent Montréal et 
les jours (dimanches exceptés) 

ation de tons cee 
de chars, en 27

Terrenenve et

Halifax, tous les iours 
rerdent a des“hpoints sans change 

heures et 50 minutes
Les trains express de lnt rcolonlal qu 

vont dans ces directions s »nt brillam- 
ment éclairés par l'électricite et chauffée par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, 
reté aux voyageurs.

A tous les trains 
chars réfectoire et d< 

ts, de même que

Z confort et de su

directs sont attachés 
ortoirs, nouveaux et élé- 
les chars-salons pour leC

0„

t l’Intercolonial. 
LIGNE DES PASSAGERS ST DBS MALLES

Canadiennes-Européennes 
Lee passagers pour la Grande Bretagne o 

le Continent, quittant Montréal le jend 
arriveront à tempe pour prêt ‘ 
de la malle, le même soir à R

L’attention des expéditeurs est appelée 
les grandes f acuités offertes pour le 

transport de la fleur et en général de toutes 
les marchandises à destination des Pro vin- 

de Te^*ieuve, aussi pour 
et des produits ex- 

Kurope.
Pour billets et informations /xmoeroant le 
et le passage s’adresser à 

E KING, agent des billets,)
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surin tendant-Géeéral

se rend par cette route à tou 
lions populaires de pêche et de ba 
nada sur le parcours d«

ndre le

ces de VKst et 
l’exportation des grains 
pediés aux marchés de V

Bureau du Chemin de Fer, \ 
Moncton N. B. 18 Juin. 1890. f

Ml.DAILi.L U’im rAKLo, u.,

W. BAKER & CO.’:'<

MIast Cocor
l'*t al.*,.lu ment pur, A 

e’est mImU*.fi Pas de Chimiquet,
•an, enii-leyte ea • pr* «relie*. I 
•*t phm cm trou pim /art fa w 
au-ao mélange aiar er ISnaMea, *

la tour. Il Mdi:rài. m 
n IMMaaM’M'li a I

Se vend -Wtewlw Epklsr-
V BAXBB * CO-Deral.Ater, Ma»

mm
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tLE CANABA MARDI 30 SEPTEMBRE 18*0

taials eiihape Depeches du Soif CONDAMNE A MORTE CANADA
Journal Quotidien du soir

BIRCHALLSERA NDU LE 14 NOPE 
VEMRREVALLEE DE L’OTTAWA Dn Courrier des Etats-Unis :

L’empire d’Allemagne est à la 
veille de faire une fort intéressante 
expérience, sur laquelle toute l’Eu
rope, peuples et gouvernements, a 
les yeux ouverts. Dans quelques 
jours, le 1er octobre, expirent les 
lois*contre le socialisme, qui ont 
été édictées il y a douze ans et 
n’ont pas é:é renouvelées. Quand 
l’empereur Oui 11 urne, secouant le 
j ug -le M. de Bismarck. ■« prétendu 
prendre lui-même la direction du 
mo i ventent socialiste, il a compris 
que les lois répressives étaient im
puissantes à le contenir, 
sayé de la liberté sous la 
de l’Etat ; 
maintenant

(Sertie* Speeia’)
Dans quelques jours nous 
avertirons le public de la 
date de l’ouverture de nos 
Echantillons de Fournaises 
de Passage et de Poeles de 
Cuisine, a Charbon et a 
Bois.

LE NICKEL 
rk, 30 sept.— Le sénat 

hlngton a autoriné*le secrétaire de la marine 
_ cheter du nickel pour le blindage des bâ

timent de guerre. Le nickel découvert dans 
l’Ontario va être en grande demande.

Journal Hebdomadaire à 16 pages LA JUSTICE L EMPORTE 9CB LES AVOCATS 
WOODSTIde Was-New-Yo K.’K, 30 sept. — Birchall est perdu 

Igré tous les efforts de» plus habites cri 
alistes, le jury Va trouvé coupable et la 

peine de mort l'attend pour le 14 novembre- 
longue agonie d’un mois et demi

Un monde énorme était sur les lieux. Les 
femmes surtout étaient bruyantes et encli- 

nife talion. La fe.nme du con 
vait le pressentiment du fatal dé 

nouement. Dès l’ouverture de la 
était affaissée, désespérée, comme sans 

Le plaidoyer de Blackstock a été un 
d'œuvre d’habileté de genre. Une éloquence 
sombre, farouche même, suppléait â la con- 

A tous moments il se hwirtait à une 
hostile, et lisait sur la figure des ju- 
sentiments contraires, un scepticisme 
géant. Après son plaidoyer on a 

compris que Birchall était perdu : le 
n’était pas dn tout ébranlé.

Le plaidoyer de le Couronne prononcé par 
)s!er a été écrasant, épouvantablement 

solide. Il a fait leinr 
lités dont on voulait 

bras vengeur de la société. A la 
charge Birchall a perdu totale

Ces deux plaidoyers ont duré 9 heures et 
11 minutes.

La eh

prononcé
s’étant levé, a dit: “ Juge, je 
apres quoi le juge a prononcé 
tion à mort. Il était minuit.

Bircha'l a reçu sa sentence très stoïque 
ment. Il était comme pétrifié 
est tombée dans une torpeur comp 

Notes de la rédaction —On sc 
le crime commis par Birchall. To 
la misère à la suite de ses debauches et 
ses folies, Birchall tendait des 
naïfs et les dépouillait 
té en Angleterre, il éti 
c'ett près de Woodstock qu’il 
plein marais, en pleine solitude ce pauvre 
jeune Ben well attiré d'Angleterre par de 

a été un crime

dele rédaction........ ...Oscar McDonrll à ac

Ad acteur de ville.
L'AGITATION IRLANDAISE 

Dublin, 30 sept. —Le procès de MM. O’
Brien et Dillon a commencé aujourd’hui À 
à Tipperary. Une foui 
devant le tribunal, atte 
des portes , mais les a 
de ne laisser pénétrer 
ce que les personnes devant figi rer au pro 
cès, il en résulté une terrible bcuseulade de 
vant le tribunal entre la police qui en gar

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex nées aux ma 
damné aOTTAWA, OJSTT-

e énorme se pressa 
,(tendant l’ouverture 
utorités ay tnt décidé 
d-wis la salled’audien

cour elle

.T.,Mardi 30 Septembre 1890*

E. G, LAVEBDÜBE
& CIE.,

EOHOS Dü JOUR viction

découra

et il a es- ribunal entre la police qui en gar 
dait les abords et la foule qui voulait entrer 
La police a chargé plusieurs fois, frappa 
droite et A gauche à grands coups de hài 

ont été griève

protection 
il peut comprendre 

que le peuple n’a pas 
plus besoin (le protection qu’il n’a 
peur de la répression ; qu’il est as 
sez émancipé pour se passer d-- 
tulelle. et assez -ort pour se fai e 
lui-même le gardien de sa liberté.

Aiifouprh i, le parti socialiste 
est olliciellement reconnu comme 
parti de gouvernement. Il possède 
au reichsiag une force numérique 
qu’i* n’aurait pas lui même osé rê
ver il y a deux ans, et des journaux 
qui alors voyaient eu lui un spectre 
se dressant pour dévorer la société, 
appla idiseant à ladéchéance par pres
cription d»-s lois édictées contre lui.

En fait, les socialistes allemands 
ont aujourd’hui leur place au soleil; 
ils ne sont plus des réprouvés au 
banc de la société ; ils peuvent le 
ver la tête et travailler, sur le mô
me pied que tous les doctrinaires 
politiques, à propager leurs théories 
sociales et leurs i fiées de gouverne

Pour obvier aux inconvénients que pour
rait causer 4 notre commerce le bill McKin
ley, M. Tarte, dans le Canadien, recom
mande fortement 4 la province de Québec de 
s’adonner davantage 4 la manufacture du 
beurre et du fromage et 4 l'élevage lu bé 
tail de boucherie.

Le bon fromage, dit il, et le bon 1 enrre 
trouvent toujours un marché. En peu de

rre et de f ro
is l’élevage du 

certaine nie- 
iduction dn

|M v
Plusieurs ment blés- 

. membre
i personnes ont rue g 
re autres M. Harrii 

ur Dublin, e
sées, ent 
du parle!

messieurs sont parvenus ce peu 
er rlane la salle d’audience, où leur arn- 

désordre et 
couverts de sang, a produit sensation. MM. 
John Morley, O’Brien et Dillon en ont pro
fité pour se pli 
de la brutalité de la poli 
que les portes du tribu 
au public. Après av 
président a

r.M.
M. ( 
correct, et 
stntimenta

liai
nidi £(es

vée, avec leurs vêtements en

ne justice
rotter le 
de cette 

ment conte-
K

ont pro
ndre amèrement aux juges 

de la police et leur demander 
nsi soient ouvertes 

Après avoir longtemps hésité, le 
. fini par donner l’ordre d’ouvrir 

les poi tes, et aussitôt la salle a 
parla foule, qui a 
le plus vif intérêt 

Londres, 30 sept.
Nf.wh à Tipperary 
ment marqué s’est o 
la police lorsque M. Morley est sorti 
tribunal 4 l’appel de plusieurs voix le sup
pliant de venir sauver le peuple. Evidem
ment la police no vou'ait pas manquer de 
courtoisie envers le membre anglais <lt 
chaml

ent touji 
i la Pro r°!üwince peut 

facture de 
mage. Ce qui n’exclurait pas 
bétail de boucherie, dans une < 
sure et comme corollaire à la pru 
beurre et du fromsge. Un culti

J.S
arge du juge a jiorté le dernier coup 
n’a pas délibéré longuement et a 

ble. Birehell 
sms innocent,” 
la condamna-

Christian & Cie.un verdict de coupa
été envahie 

suivi tous les débats avec Commercants de Charbon.
BASSIN ID TJ CA-3SIA.il.. 
En dehors du Combine 

C. Christi 
Sussex St

derail vingt vaches 4 lait devrait en 
sieurs têtes de bétail 

rie. Nous ne pouvons lutt 
ur l’élevage do ce genre de

geries auraient à être utilisés

valeur qui
garderait vingt vaches 
même temps, garder plu 
de boucherie. Nous ne Le correspondant du 

déclare qu’un change- 
é dans l’attitude du

Adressez 
nt, Ni joie tfemmeSa I 

l'-te
er avec 

et des ftoiN.t

commandes 4 
House, Little reel, Ottawal'(h,'."éJâ d3 rappelle 

mbé dans
du

de
i pièges aux 
ent. Mal noNons lisons dans la Patrie :

Le Mail reproche 4 M. Mercier d’avoir 
fait un discours agressivement français au 
banquet du club Alpin. Le premier ministre 
a dit, on sc rappelle, que le peuple canadien- 
français est fidèle 4 la couronne d'Angleterre 
tout en restant français de cœur. Si un jour 
la Grande Bretagne violait le traité anglo- 
français de 1763 et cessait de respecter les 
lois, la langue ei les coutumes du peuple 
français du Canada, ce dernier cesserait de 
son côté de lui être fidèle.

Ce sont ces nobles sentiments que le Mail 
trouve agressifs. Si 

4 tait cédée à la France, se: 
tiendraient ils pas ht même 

Si l’Angleterre violait le 
titre exigerait elle que h 
respectassent ?

savamm 
ait venu au Canada et 

assassin» en

e la Peinturezambre des communes.
I>a police a brutalement frappé M 

ting, propriétaire du l.e. drr de Limerick ; 
il a été si grièvement blessé que le sang lui 
sortait 4 flots par la Iwncho. Plusieurs liâ
mes et demoiselles lui ont donné des soins.

Dans un article de fond, le News dit 
"Dans cette occasion, la présence d 
Morley a donné de l’importa 
nient*
Morley, M. Iltingwo 
anglais méritent les remerciement- 
les amie de la paix et de la concili

Kea
AiZ representations 

lâche, longuement préméditée et qui 
que justement puni.

La grande question est 
celle ci ? Que vont ils faire de celte 
liberté légitimement conquise ï car, 
il faut le reconnaître, elle n’a point 
été le produit d’un crise violente, ni 
de la violation des droits indivi 
duels ou publics de personne. C’est 
un spectacle tout nouveau au mi 
lieu de tant de tant du nouveauté* 
écloses dans cette lin de siècle. 
Certes il serait étrange que cette 
transformation se passait sans se
cousse et suivit son coure sans ren
contrer sur son chemin d’obstacles 
qui en retardent le progrès. Nous 
ne saurions dire encore ce qu’il en 
arrivera ; mais il nous semble voir 
apparaître dès maintenant un phé
nomène qui se produit à toute nou
velle éclosion,c’est-à-dire le germe de 
la lutte entre des forces rivales prêtes 
à se disputer toute puissaucequi nail

A côté de la démocratie sociale 
modelée sur les théories Bebel et 
Liebknecht, qui triomphe aujour
d’hui en Allemagne, s’est élevée pa
rallèlement une nouvelle école 
ullra-révolulioimaire, qui. sous U 
conduite du Dr Bruno Wille, est en 
guerre ouverte contre les hommes 
qui ont consacrée une vie de lutte 
désintéressée à la cause de la réfor
me sociale, et les accuse de trahison. 
L’organe spécial de cette nouvelle 
-cele impute à ces hommes le crime 
île pactiser avec les pu usances du 
jour, ft leur reproche particulière 
nient d’avoir pailicipé à la «rom 
mission gouvernementale pour la 
protection des ouvriers » Le suc
cès même il s démocrates socialities 
aux dernières élections lent est jete 
à la face comme une llét. issure par 
l’école antiparlementaire représen 
lée pur M. Wille, qui répudie tout 
compromis, toute solidarité, toute 
action commune avec l’Etat ou 
avec la société tels qu'ils sont cons
titués. Eli fait, les spectateurs tur
bulents de M. Wille ne constituent 
quant A présent qu’un élément de 
désordres sans règle définie et sans 
objet tangible, proclamant unique
ment la révolution pour la révolu
tion; m is dangereux néanmoins par 
le levain d" d.Sv nsion qu’ils entre
tient parmi les classes ouvrières.

Bebel et Liebknecht ont eepen 
dan t su r cette faction un avantage 
pratique, celui d’une direction tor 
lement organisée et d’un program 
me nettement tracé. Ainsi, main 
tenant que les villes et les grandes 
agglomérations sont sûrement ga
gnées aux doctrines socialistes, la 
période qui s’ouvre doit, suivant les 
plans tracés par Liebknecht, être 
consacrée à conquérir les campa
gnes. Et pour montrer avec quelle 
précision est menée cette pvopagan 
de, nous pouvons ■ iter ce fait que 
les journaux socialistes, très répan
dus dans les villes, doivent être soi
gneusement, après avoir été lus, 
remis, dans certains dépôts, répai lis 
dans les différents quartiers, des 
débits de tabac généralement, d’où 
ils sont ensuite expédiés gratuite
ment dans les provinces et jusque 
dans les villages les plus reculés. Ce 
n’est là qu’un exemple des procédés 
employés par la direction au parti, 
qui est organise comme une admi
nistration publique, et qui a même 
sa police secrète, chargée, sous la 

personnage 
de tout le

que tout le monde désigne sous le 
nom de Masque de Fer, de veiller en 
sous-main à la fidélité de tous les 
alfidés et à l’exécution rigoureuse 
des réso niions du comité ou des 
comités dirigeants. Ces simples in
dices suffisent pour faire compren
dre la paissance à laquelle est ar 
rivé en Allemagne l’organisation 
d i socialisme, auquel ne manque 
même pas cette touche de mysti
cisme qui est l’assaisonnement né
cessaire de toutes les créations alle
mandes.

Telle est à peu prè-, esquissée 
aussi brièvement que possible, la 
situation du parti socialiste, à la 
veille de la nouvelle ère de liberté 
qui va s’ouvrir devant lui. Il va 
sans dire qu’il va veillé de près par 
le gouvernement ; mais les jour
naux libéraux reconnaissent 
ment que le temps des lois d’excep
tion est passé, et que ce sont des ar- 

. mes dangereuses qui risqueraient 
j fort de se retourner contre ceux qui 
I les emploieraient.

e M
noe 4 îles événe 

sont communs eu Irlande M 
rth et leurs

POLICE ET ÉTUDIANTS 
Lisbonne, 30sept. -Des dépêches 

de '’oimbre annoncent qu’i' y a eu aujour
d’hui une bataille en règle entre la police et 
les étudiants.

Plusieurs combattants des deux côtés ont

Vu, Vos Bâtisses en Briques
collègues

--------AVEC-------

Nouvelles ae Montreal La Peinture a Briques platesblouie anglaise 
l habitants ne 
Ingage 7 
Irai té, 4 quel 
I ( anadiens le

Montreal, 30 sept.—Les pompiers sont 
dans la consternation.

Sur tous les postes le drapeau flotte 4 mi 
inàt en signe de deuil.

M. Moisi- Aumond, dep 
lue de la brigade du feu, est mo 
dans des circonstances tragiques.

duc leur de !’é 
rues -(’ra" 

vers H heures, i 
feu au No .‘MM) rue C 

en se rendant 4 cet incendie 1 
Malheureux a trouvé la mort, 
la voiture qu’il conduisait alla 
violence sur la voie d’évitement 
urbains sur la rue Craig, pgès de I . 
Voltigeurs. l.e choc fut si violent 
Aumond fut précipité loin de sa voi 
sv brisa le cou sur le pavé

Ija victime respirait c 
endurer d'atroces souffrances.

L’ambulance de l’hôpital Notre 
appelée, mais à son arrivée M. Ai 
Dirait. Il a été transporté 4 
No 55 rue Craig.

Il parait que la voie d'évitement 
lieu l'accident est lieaucoup plus

M. Moïse Aumond était 
il faisait partie du corps 
puis 2*2 ans.

SUICIDE A L’EGLISE

tthédrale i 
un horrible 
membre de

Easton, s'est tué en se 
de revolver.

--------DE--------Londres, 30 sept, 
d’hier matin, 4 la <:a 
été interrompu par 
du nt le service, an 
t'CB iiOmini 
leux coups

vice religieux 
le St Paul, a 

suicide. Pen 
la congréga• HOWEM. Aumond était 

au poste No 3, 
Samedi soir,

tig et ( lain, 
une alarme

La roue de 
frapper avec 
t des chars

de,"
Le télégraphe nous a appi 

Mgr Henri Joseph Faraud, 
titulaire d’Anemour, vioair 
territoire d'Arthataske-Ma

consacré en France le 30 
V' reste de ses

du Nord- 
■tre l’Océan Ar- 
Etude nord, et 
bison, lu baie de 
■euaes. s» rési

^le décès de 
Bm. I , évêque 
|»poetolique du

SAINT BERNARD 
30 sept.—Le clergé français se pré- 

i*are 4 célébrer avec une grande solennité le 
finit centième anniversaire de la

Bernard qui naquit en 1091 auchâ 
laine.Jpi i-s de I)ijon. On sait que 1 il 
ibhé de Clairvaux est une des gloires

sonna pour Un 
Ce»» Préparée dans toutes

LES COULEURS.
la rue des lustr 

île T<-glise de France

ncore et paraissait t I Ml etU# «*associer
la CH—oU de Oeudren de-Dame fut 

union l ex- 
sa résidence au

SfiSOÊ Hêtre à V Huile de Foie de 
Meme dans le traitement des 

Affections dn Larynx, dje Bronches, 
des Poumons, principalement dans 

Bronchites chroniques et les 
Catarrhes. Cette association présente 
de grande avantages, même en l’ab- 
aoaoe de maladie véritable, quand on 
Remploie seulement dans le but de 
fortifier une poitrine faible 
tempérament délicat. — Ces 
médicaments se trouvent réunie dans 
les Capsuler de Berth A créosotées, 
dans laquelle la Créosote de goudron 
de hêtre te présente dissoute d 
une huile de foie de morue particu
lièrement recommandable, puis
qu’elle est préparée pardes procédés 
qui, seuls, ont mérité l’approbation 
de l'Aeadémie de Médecine de Parie.

----THE-----3Idjutear pen tant 
L évê ue (VArin- 
idence, dans un BROADWAYâgé de i.4 ans, et

pompiers dtrestera toujours 
lissions le 1 ouest 
«dit des services sL’Inmorable M. Mercier est arrivé ici

L’annexion de la municipalité de Nie- 
C négonde 4 la ville a amble rencontrer tous 
les jours de nouvelles adhésions.

Lis citoyens de cotte localité c 
modi soir une grande assemblée 
ville"

Marchandises spéciales 
pour Habillements d’Ete

COUPE ELEGANTE

lilli I lltill il *1® New-York, a

" Von lis dru

fill llfytmMl'i ralii'-'"i elle n'éeonoiniM- 
KrJÎBniiXSm! i,yS;V,moins à passer pour 

attorney des Ktsii- 
^^WÉIÆaèvt'ffe'jiT^^malns exemplaires dre 

de ltaliav, et se pin- 
eoirut exrlus des 

i s d'expédier par la 
®u 'i®***' 

eoninir l’original qui 
vieux français, il y » 

■■ de personnes à ("hi
"cAgo qui puissent les Si ce sont des
tradu"tione anglaisu. ellcyme sont certaine 
ment pas plus imuKOHli-H X|iic des centaines 
d’autres œuvres littéraires de premier ordre. 
Dans tous les cas, oiçXe demande où l’attor
ney de* ' Etats-IJiiis pour le district de 
l’Illinois septentrional s’arrêtera dans la 
concurrence qu’il fait aux tristes exploits de 
Comstock.”

>nt tenu sa- 
4 l’hôtel de

diman-peur *• Sin 
après-midi, sur li 
ie des flammes

icennes 
e point

u incendie s’est d’abord déclaré dans la 
chambre où se trouve placé l’engin mais heu- 
reusoment les efforts énergiques des hommes 
le l’équipage réussirent 4 mai Iriser les tlam-

he

Vents en Oros : Maison Frrbr, (f, rue 
Jacob, Paris, et principaux drogulstee. - 

DÉTAIL dans les Pharmacie».Au

GARANTIE.
un montai 

Cie

plaidoyer
-Chas Brown alias “little Horace, ’’ 

trouvé coupable du vol de f 193 4 la banque 
Ville-Marie au mois d’avril dernier a été 
condamné 4 7 ans de pénitencier.

L’accusé s’était recommuidé 4 la clémence 
de la cour ee avait demandé au juge de 

• ndre en considération qu’il avait déjà été 
longtemps en prison et qu’il souffrait d’une 
maladie du foie.

Nouvelles de Quebec
Qvf.bf.c, 30 sept 

Publique a tei
-L’Elf.vtevr annonce que l’hon David Ross 
onseiller Législatif va être nommé bientôt 

président du Conseil Executif. On pense de 
contenter Télément anglais protestant avec 
cette nominatio . Dorénavant pour être 
admis auprès d’un membre du Gouverne
ment de Québec il faudra lui transmettre 
une lettre ou inscrire chez le secrétaire par
ticulier en spécifiant l’objet de l’entrevue 
demandée ; c’est un nouveau règlement que 
Ton vient d’inaugurer pour débarrasser les 
ministres des nombreux eoSiczteurs qui ré
clament l’exécution des promesses faites aux 
dernières élections.

— Mgr Bossé, Préfet apostolique de la 
Cote nord est en cette ville.

. juge Lynch a accordé hier matin 
it de $3,U.X> de dommages dans 

cause instituée |>ar MM Trenlmlme et 
avocats contre Dame Eliza A. Ross pour 

rer le montant des honoraires qu’elle 
it de leur payer. La défenderesse allé- 
que la cause n’avait point été habile- 
plaidée. Le tribunal a renvoyé ce

n
W. H. MARTIN h
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LE CRI DU MONDE !Le Times de PI iladelphio explique très 
clairement le eau ictère de l’exposition qui 
aura lieu en 1893 i Chicago, étant donnée la 
nouvelle situation commerciale créée par le 
présent congiès. Nous ne pouvons mieux 
faire que de reproduire littéralement cette 
franche explication.

Quand Chicago a été choisie de préférence 
4 New-York pour l’exposition colombienne 
de 1892, il a été virtuellement décidé qne ce 
serait une exposition nationale plutôt qu’in
ternationale. Et cette décision étaitéminem

,.—Le conseil de Tlnstruc- 
rminé ses séances. rr“ Donnez moi seulement

surmonterai malheurs, diffici 
clés.” C’est le cri que nous 1 
plupart

d liés"1

nçons pour la

La Metropolitan Mfg, Co,
Fera cela volontiers, donnera du 

temps et beaucoup.
Riches et Magnifiques Meubles, 

Tapis, Rideaux, Couvertes et Ta
bleaux pour orner et monter vos 
Maisons. A plus bas prix que ne 
peuvent les vendre de petits 
semen ts ayant moins de ressources, 
qui ne peuvent ni risquer, ni alien 
dre longtemps le paiement de ce 
qu’il vous faut pour votre maison.

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

----- Coir des rues-------

ment ra‘ionell*, en de la législation
projetée. Le congrès des Etats Unis a déli
bérément adopté une politique d'exclusi
visme commerciale relativement etablis-pays
étrangers. On ne le dit point ouvertement, 
mais c’est le but réel du tarif MacKinley. 
Telle étant la politique acceptée du paya 
pour le temps présent, il est manifestement 
absurde d’entreprendre en même tempe de 
nouer dea relations commerciales au moym 
d’une exposition internationale. Nous ne le 
poivrions i>aa si noua la voulions. Le» gou
vernements, les producteurs, les fabricant* 
ne contribuent pas 4 de telles entreprises par 
pur sentiment. L’idée en elle-même est pure
ment commerciale, et le seul motif détermi 
nant pour l’exposition de produits étrangers 
est Teepoir de les vendra. Si noue annonçons 
que nous ne voulons pas acheter et que nous 
ne désirons faire aucun commerce avec les

— L’affaire du meurtrier Morin 
tendu le premier octobre prochain en cour

JPP
requête devra être présentée par les 

avocate du prisonnier afin d’obtenir que le 
procès ait lieu 4 Montréal.

—Le Daily Telegraph dit savoir de 
bonne source que l’hon. M. J. K. War 
conseiller législatif, marchand de bois 
«Montréal, eet nommé ministre

Metropolitan Mfg. Co.direction d’un mvstéri- 
moiide eteux, inconnu d.

>tv 567 Rue Sussex.

OTTAWA—Son Excellence le 
eet parti ce matin,
Provinces maritimes.

—l’Elevtecr annonce que M. ‘Laurier 
ra une campagne électorale cet 

mine. U tiendra sa première grande 
mblée 4 Rouville.

Dee Hons. MM. Mercier et Garneau par
tiront de Montréal en route pour New-York 
mercredi

e Go
4 six

uverneur Général 
heures pour les

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. o.

Médecin et Chirurgien

Au N o. 89, Rue Slater.

J commence Peintures préparées, 
Peinture,

Tapisseri es, 
Vitres,

étrangers, noue ne pouvons pas leur demon 
der de participer 4 notre exposition. Chicago 
en tout oas, eet trop loin de la mer pour 
offrir un encouragement au commerce étran
ger, mais elle est assez près du centre du 
continent pour ce qu’on peut faire, si la di-
---- --------’let pas trop étroitement locale,
—^^^âine très impôt tante et très pré- 

dee ressource* et des pro
duits des Etats-Unie. Ayons donc une ex 
position “anéricaine" si nom» pouvons, ou 
ejy expostion "de Chicago" si nous ne pou- 

IHdre mieux. La fiction d’une expo- 
gfy.lnPMnwwlle" doit être immédiatement

—Le comité protestent du Conseil de 
uetruction publique qui s’eet réuni 

credi a adopte un projet de réorg 
de l’inspection des écoles protestantes 

Ce proj: t comporte I» nom 
inspecteur additionnel et est destiné 4 égali
ser autant qne possible le travail de chaque 
inspecteur.
"TLe salaire de chaque inspec 
91,200 avec déduction d'un ce 
p>ur chaque école non visitée.

L’Huile d# oie <le morue oe 
> Berthé eet le seule qui soit pr*- 
} parée par des procédés approuvée 
Itp.rl'AMdAmi.d-MA'wiM-d.PMi.; 

elle est tfoui fols plu. nch. «. 
principes Actif, que le. huile, d. 
M. de ntoru. pi*pv*M dU*.
remirent.

L’HuiUbrmmUtlmênUpitémm 
ttr.tmpl.yitm mUKmtàhmdim 

dm jam mftrm torte., »

• Le. entent, .coeptenttecllemeel 
de Br-ni * et ne tardent pu

Mastic, 
Pince ux 

Huile 
Etc.

ination d’un

leur est fixé à 
rtein montent

A-RTICLES—Un writ d'habeas corpus a été accordé, 
ce matin pour le transport du condamné 
Morin de la prison de St Thomas 4 la prison 
commune de Québec.

—Les officiers de douane ont an- 
homme qui faisait 1< 
de contrebande de

rêté hier l’Huile
: à te demander, pare, qu’elle De Peintre en Generalle commerce

W

t

e

CDl. —



PISE8I, PETITE CAZEt-! Tentative de Meurtre COMITÉ DU FEU
A sa séance, lùer soir, le cor 

passé une resolution de condol 
casion de la mort du ponipic 

Le comité donne ensuite inst 
l’inspecteur McDonald, de faire un rapport 
sur les endroits qui ont besoin de lumières 
électriques.

Le tous comité nommé pour visiter les Han 
gars de la Roger* Oil Company, fait un 
rapport favorable pourvu que la compagnie 
consente a enlever ses pot les. Le Dr Baptic 
n’a pas voulu signer le rapport

NOUVELLES LOCALES - - - - - - DURA 3STTmité du feu a 
can ce à l’oc- 

r Walsh, 
ruction à M

LA SEMAINE DE L’EXPOSITION â XKNhRK 3 nouvelles mai*i>mFA 
*"n,e Flgin avec fournsuse», closetA

Inmk Mvl|

HN DEM A? petite hmiBe
Vimi- eorv.u't<>. .panic .-t hienrecommandite.

Lee journaux de 
le bruit sourd d’un 
accompagné 
viennent ord
garre sanglante, annonçaient 
heures, samedi soir, aux paisibles ci 

Hubert, prés de 1 
tait subite

Montréal rapportent que 
on de revolver, M. J. M, Courtney, député-1 

finances est de retour de la Mal
ministre des 

rideaux réunie

ne Jétonati 
anieurs bru

-ALLEZ CHEZ—
des cl
inaire ment au cours d'une ba

I ayab'e» en lu 
Ottawa 30 sept. 1S90

ayantes qui sur-

BROWN, EDMONDSON & CIE.,£VLa vente de tapis et 
chex Bryson, Gtaham A Co.

— Les fondations de l’Institut Stanley sont 
uiüéee et l'on a commencé la pose de la

n IM OBW

devenue
de la rue St 
que leur localité é 
le théâtre d'une lugubre tragédie.

C’est encore l'antique histoire d’ 
d’orgies dégoûtantes oon 
milieu des vapeurs bachiyi 
gnie de ces prostituées qui coi 
leurs instants aux horreurs du 
elles sont toujou 
les calamités

Pour vos Achat» de Chaussure».

$10,000 de Chaussures s’offrent a votre Choix.
Chaque Acheteur Economise 50 pour Cent.

I! l>oi
On

i être bonne , usinière et Id.uiohisscus#. 
il donnera .le bon- gage# à U i ci sonne qui 

li a. Mme Fiwln-tie, ST rue Mckay, 
llmburg.

termini 
brique.

X* I.Ylégant déploiement d'étoffes à robes 
et cashmere chez Brvson, Graham A Co.

x»w"isiune soirae
sommé hélas ! au 
es et en corn pa

nsue rent tous
COUPABLE D'HOMICIDE 

Hier après midi, a eu lieu, le pro 
tonio Geribosi, accusé du meurtre 
ses compagnons du nom de Viaforo.

M. McIntyre défendait l’accuse et l'hono 
ble M. Scott
Couronne. Les jurés suiv 
pour juger Geribosi: Alfred Aubrey. Char
les Aubrey, Tim S. O'Neill, Mattlujtp 
O’Connor, Ed. Payne, Joe. Garin, Geo. 
Long, l.odis Liberty, Thos. Larkin, Thoe. 

W. Otto et H

oy? MANDE.
le faire la cuisine. On 

salaire, s aureeeer au No *20<fe OIE. Une bonne servante oa-ocès «l'An M. le eén 
député i

*f"Le plus g 
de toile à lit cl

lateur Ouevremont. et M. Ha
des Deux Montagnes, sont à BROWN, EDMONDSON&0 donuera un 

1 rue. Wil-ira la cause directe d 
qui s'inscrivent tous les jours 

ns nos annales judiciaires.
En effet, samedi soir, vers 11 heures, la 

ulait qu’un meurtre venait d'être 
rue Craig, près du Jardin

rand assortiment de coton, et 
liez Bryson, Graham A Co.

-Son F.Kcellencc le gouverneur général 
est parti hier dejQuébee pour les Provinces

fHTLcs temps de chômage sont 
grande vente de couvertes chez Br 
haro A Co.

MM Brewder et McNaughton termine- 
vers la fin de la semaine la pose de la 

dernière section du tuyau d’alimentati 
Vaque,lue jusque dans le chenal de la ri

«T Le court chemin pour 
tune. Les chaussures les i 
Bryson, Graham A Co.

ssait comme substitut de la 
an ta sont choisis

agi
Les ôi-RUE RIDEAU-6I n H Al AN DK D'EMPLOI. Un homme sv 

Uvhant bien l’anglais et le français demanda 
:in emploi dans une epicene pour conduire 
I express et sv roi dre gvuéralemeut utile. 
S'adresser A ce bureau.

rumeur cire 
mis sur la FBI X DES MARCHES Argenteries en Presentsr Vue Liber

Keenan, W. Otto 
Francisco Charivelli a etc 

dispute entre Geribosi et Via 
méro 51 rue Ottawa,

querelle, uisait on, «’était subitement 
élevée entre trois inconnus et que l’un avait 
tiré trois coupe de revolver sur un d entre 
eux et l'avait tué instannéinent. Lanouvelle 

nd émoi parmi tous les ci- 
rétaient cha-

l Bohl
TERRE A V EN DR K. 50 acros de terre du 
I lot numéro 30, aboutant à la rivière 

Ottawa dims le township Gloucester, 
intimant le front de l’ancienne farm 

A Trois milles d'Ottawa, sur le chenil

inconnus, 
yeon, Gra-tvinoin de latrois coupe 

et l’avait tu
produisit un grand émoi par 
toy eus du quartier, qui interp 

auière les divei 
ribli

OTTAWA Pendant 80 jours seulement 
du Thé du Japon de première 
qualité pour 60 cts. et 6 livre* 
pour $2.00.

(EN-GROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company

lorsque Geribosi a dit 
Le défunt et l’accuse 

deux ivres. Ils sont nnsuiie 
partie ensemble, et sur la ro 
d'une querelle, Geribosi a

r «le Moi
Il y a sur le lot une très bonne maison en 

bois très bien shuéeet faisant face A la têt» 
de Kett e Island

Vest une des meilleures tonna dans 1» 
comte. Termes de paiement faciles. S'adres
se, A ROBERT CUMMINGS, Cummings 
Bridge, Ont

il tuerait Viaforo 
ent tous t ce prix des marchés sont obtenus 

tvec soin p r noire rédacteur cam mer 
lia1 sur le MARCHE KY 

Nos lecteurs trouveront une foule do 
nneeign mente exacts en suivant noire 
rapport des marchés que dois faisons 
dans lo but de douner les meilleurs run 
at igné men s.

AVFZ-VC 
AVEZ VO 
AVEZ-VO 
AVEZ-VOUS VU NOS

WSyU NOS TWEEDS 50 Cts. ? 
US vU NOS TWEEDS 50 Cts. ? 
US VU NOS TWEEDS 50 Cts. ? 

TWEEDS

cun selon sa ma 
du meurtre ter

péripétim
raît il, de

de la

•r A la for- 
chères chez

rate, an milieu 
frappé Viaforo

e qui venait, pai 
Voici ce qui s’était passé : 

et Lagauchetiere.sur la 
, se trouvent situées une 

dizaine de maisons malfamées de bas étage 
qui deviennent souvent la scène de rixos «o'i 

dérées A bon droit. d’h
véritables coupe ment pour 5 ans.

Lee grands juré 
hier. Ils u'ont pa 

VVm d'habitude. Ils font 
l'état de la prie 
mers n'y coûte

Entre les rues Craig 
rue Jacques Cartier, 
dizaine de r

avec son couteau.
Le juge ayant exprimé l’opinion que l'ac 

cusaiion de meurtre ne pourrait pas vire 
îtenue les jurés ont rendu un verdict 

Geribosi

50 Cto. ?

moins

iidè.sanglantes et 
par le public

Durant le 
vides, du

boucan,. 
son- La mai 
demande et 
dura

et sont co 
comme

pruonne*3» jeune Beaty, fils de M. F. Beaty, de 
Montréal, s’est noyé, hier, A Vile Joues sur 
la rivière Ottawa, oû il était allé en pa

avec M. le Dr. Maynard, de St.

Un
es ont terminé leurs travaux 

i hôpitaux comme 
un excellent rapport de 

L'entretien des prison -

A VIH AUX MR RR,S—Le -sirop 
/a de Mme Wlualow ’ devrait 
être employé quand les enfants 
dents. Il soulage immédiatement les sen' 
frances de ces pauvres petits, produisant a 
sommeil naturel, paisible, eu taisant dlspa 
raltre la dou'eur. et les «unes chérubin 
s’éveillent aussi '* brülan.s et Oats qu'ur 
bouton de rose." Ve sirop est trAa-agréahl 
au goût 11 apaise l'enfant, amollit ses gm, 
cives, enlève toute douleur, fait disparaltr 
les sou fl rances intea; unies en réglant la «li 
gestion, et est le meilleur i nié le 
contre la diarrhée, soit qu'elle j 
la dentit'on o.i d'autres rinses. 
cents la boutcill

s visité lescourant de la soirée, deux indi- 
nom de Andrew McBride et 

on frappèrent A la porte d un de eee 
is hideux^t demandèrent de la bois- 

tresse refusa de satisfaire leur 
t après avoir bruyamment insisté 
lques instante, peu à peu U thi-

toojonr
MARCHE DE DETAILde pèche, 

André. ft.
/m,

8 0 S $ Ota
..9 (H) à 10,00

Foin No. "2 la tonne........ 8 00 à '.1,00
Foin pressé la tonne

(ne 6 centms par jour d’Aberdeen a acheté la ma 
chevaux noirs que MM. 

AGregnr et C urrie a 
ivs a payés $1000 e 
les lui rendre sur sa ferme en Ecosse

tique paire E Foin No 1 la lonuo,

chargé dePIGEON, ivalent à l'exposi 
t M. ('urrie est eCourrier de Hullant quel

1U 00 à 10,00 Vente par Encan des Limi
tes a Bols.

Les deux individus n’avaient 
fait une consommation 

enivrantes et le

t point encore 
dinaire de li- 

était peut- 
l’amiable, 

jiersou-
I différend 

de s# régler A

PeauxjcrMANTEAUX DE CHEMINER EN 
ARDOISE, <le $35.00. Ils sont d’un dessein 
le grand goût et d’un travail admirah'e, 
d’un grand fini et propres À toutes les rési 
dencee. Aux salles de la Cie de 
nadien. Bassin du canal, Ottawa.

veau c»ré de SU- Brigide, le Ré- 
McCarthy a averti dimanche ses 

paroissiens qu'il fera les baptêmes les jeudis 
et dimanches A 4 heures, à moins que les cir
constances n'exigent plus de promptitude.

ABOLITION DES MARCHES
r a eu lieu une assemblée spéciale 
de ville pour discuter le troisiè

me rapport «lu comité «les marchés.
En l'absence «lu maire Scott M. le Dr 

Aubry a été appelé au fauteuil 
présents MM. les échevins Ard 
rette, Thibault, Vian et Wright.

M. le secrétaire trésorier donne lecture 
du rapport du comité des marcht-s.

Ce rapport recommamlc : lo le rappel 
du règlement numéro 42 et le rétablisse- 
ment du lèglement nnméro 22 qui fixe à 
$200 le chiffre de la taxe d'affaires «les bou-

2o l’abolition des étaux du marché cen
tral à partir «lu 1er janvier prochain et 
doption de cette date jiour le renouvellement 
des permis.

M. l'éuhevin Barrette 
du rapport. Il «lit que 
de la majorité des boilcheis eux memes que 
la taxe d'affaires de $50 est abolie pour être 
remplacée par une «lo $200. l/almlition 
des étaux du marché central a pour but «le 
permettre dexk-hlaycr le terrain qui avoisi
ne le nouvel hotel de ville,

M. l’échevin Thibault dit qu'il s’oppose à 
l’adoption du premier paragraphe du rap 
port. Il craint qu'eu portant à $200 la 
taxe «l’affaires «h-s bouchers l’on ne crée là 
un monopole qui sera cause que la popula
tion paiera sa viande plus cher.

M. I éehevin Viuu dit 
l qu’il est le coi 
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d'entre eux ont des 

tiels ils n’oi 
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se mit de la pa 
étaient alors légèrement s 
chicane occasionnée par le refus de la bois
son surgit bientôt la question plus dangereu
se encore de femme insultée.

C’était le premier épisode du drame som- 
qui était sur le point de se dérouler et 

qui se terminera sans aucun doute par la 
mort d’un des trois acteurs qui vont entrer 
en scène. La maîtresse réussit A faire sor
tir les trois adversaires maintenant irrécon
ciliables. Une fois en plein air leur ardeur 
guerrière se refroidit un peu et Roberts 
invita McBride et Harrison A prendre un 
verre avec lui.

C’était la première fois 
traient et lia se mirent à 
restaurateur voisin, tout en 
tempe en temps des paroles 
blessantes.

A la fin, Roberte se fâcha et 
était un ancien voyageur du 
l'ouest américain et qu’il pouvait 
avantage contre tous deux. Cet 
jeta du froid, paraît-il, et ils 
alors. Tous trois prirent

McBride
s’avançait vers eux 
retourner avec lui 
tion «le la rue Jacq

L’oflre fut refusé 
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DEMANDES D'EMPLOI
Comme les Temps sont durs 

et que l'argent -5e fait t are pour 
certaine p.u lie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a ten, 
nouvel avis publiera gratis. 
DEMANDES d'emploi 
donnera trois rnspn-f 
insertions subséquentes s'il y en 
a, seront seules cmargees au prix 
de ving' inq , c'est un
véritable cadeaurque nous fai 
sons a la classe ninvriors»

i après
blee M. Ivett, greffier de la cité vie 

devoir du secrétaire de la société 
taire «l'Angleterre un «lipl 
pour L: .sergent P. Moylun, «lu corps de 
police de la cité, p<iur avoir sauvé, cet été, 
lr vie «lu jeune Aurnond qui se noy 

Riib-au. Le parchemin sei

«le re- 

ôme d’honneur
t: (Plinth* <h* FOI Id «h* MORUK
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Le gardien trouva plusieurs « 

une des poches «le son habit 
donner

ait dans 
«humé Uanuid, le couple... 

Pigeons, Is douz.... 
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fa nards noir».........

cartouches

une exp'ication au sujet du 
.ble qui venait de se derou- 

dans lea cellules, 
ver contenait sept 
McBride travaillaient 

de la compagnie «lu gaz et pen- 
«ionnaient au No. 109* rue Colborne. L’in
fortunée victime du deplorable accident est 

ée de 24 ans et le prisonnier semble avoir 
à 30 ans. Harrison est le plus jeune des 

et n’a que
Roberts a dormi pais 

de la nuit et il semblait ignon 
dangereuse dans laquslle il se trouvait.

Le* Dr* Harwood et Leduc ont exam 
le blessé McBride. Ile lui ont a«lministré 

reforme et après de nombreux efforts 
si à extraire la balle meurtrière.

Son état inspire des craintes sérieuses 
Le prisonnier a comparu hier matin devant 

le juge Deenoyers. Il dit qu'il n’a aucun» 
connaissance de ce qui s'est pass* durant la 
nuit de samedi dernier.

11 a été envoyé en prison et il subira son 
procès dans une dizaine de jours, car le tri
bunal désire connaître le résultat de la bles
sure grave de McBride

LA VEILLE DU DÉPART 
Très jolie, très 

à l’ocoasion du départ pour 
Dr Chevrier. Notre ami va, comme on le sait, 

fectionner des études déjà très remarqua- 
-•w, et ses amis n'ont pas voulu lui «lire 
l'adieu, ou plutôt le “ au revoir ” sans mai 
juer la circonstance par un “quelque chose" 
ae spécial. Aussi, hier soir, au magasin de 
MM. Chevrier & Frère, rue Sussex, la réu
nion était-elle nombreuse.

De jolies femmes jettaient la note gaie, la 
couleur vive et ajoutaient à l'effet de cette 
scène de départ.

Une ad.esei* en vers, lue par M. Napo 
Champagne (qui en est l’auteur) inspira une 
réponse très spirituelle « t très émotionnée 
au docteur. Une bourse mignonne, très 
gonflt-e d’or de tous millésimes, ^ompa 
gnait les ver*. En guise de p^^u

PHTISIES,le canal
publiquement au sergent parImc ! ............  3 00 A 3 751

............ 1 60 A 3 00I

............  0 6U à 0 76

..........  0 70 A 0 80
... 0 00 A 0 00
... 0 40 à 0 50

TOUX ET HEF tOIDINHEMENT.
a van** . 

enfermé
pur i'o ri-im’ili- Sun ipiiit iiitiAiiM 
B v H II I 1
lii-nlM lu rt'liuiiiii-nl. f. « - « : « • 111 « ■ 111 I
-liiuiiliiiiti «h•* HypnphoHpIiltCH 

I t<'iiipn hunt <- i «-Il'-ril -.

ement est adopté unanimement1«t MEUBLES, Escompte considerable 
accorde maintenant chez T. W. 
CURRIER, 116 rue Sparks, ou 188 
rue Rideau. Venez a bonne heure 
pour avoir des Bargains.
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P. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne aux 
Prix de Montreal.
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le Terrain de la réskrvk

M. le notaire Têtreau a annoncé, hier, au 
conseil do villd, aussitôt après ta séa 
que les négociations entre les differ 
membres de la famille Wright pour le choix 
des loto a donner à M. C. B. Wright en 
échange du terrain dont «m le privait sur la 
rue Principale, étaient maintenant termi 
nées et tous les contrats pri-paréa en conae 
quence. Déjà quatre ou cinq membres de 
la famille Wright ont aiguit ces contrats, et 
d’ici a quelques jours tous les autres les 
auront signés.

Le terrain qvi sera mis à 
la cité pour la construction 
tics et de la prison anra 178 pi 
sur la rue Principale 
de profondeu 
pieds corn 
Dr Beaud 
front en
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er le situation SERVEZ-VOUS dePERSONNEL
M. L. Z. Joncas député de Ga«|>é est. à 

Ottawa depuis hier.
-M. Hébert, artiste-sculpteur, a 

longue entrevue ce matin avec Sir 
I .angevin.
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du palais de jus- 

ieds Je front 
200 pieds et plus 

r a certains endroits. Le* 17S 
meucent à compter dè chez M. le 
in, ce qui laisse encore 79 pied» «le 
possession «le la famille Wright, 

terrain du palais de justice et le 
de poste, 
ne nos lec
_ gouvernement «le Q

il y a deux semaines pour examiner le ter 
rain que l'on voulait offrir a la ville. Aussi 
tôt que le* contrats seront signés et le ter 
rain livré, nul doute que l'ingénieur ne tar 
dera pas a faire son rapport.
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Gendron est parti hier 
t Magnissipi en .-barge de 

•availler «lans les chan- 
rivière. Les 
de moins,

EXCURSION A HEW-YOUK

Preqez le train du Canada atlan
tique pour Nrw-York, le 7 octobre, 
$9.60 aller et retour. Billets boqs 
pour le retour jusqu’au 17 
I860. La seule ligne qui fasse 
culer des chars dortoirs sans chan
gement.
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UN COLLEGE ACADIEN
L’Evanv KLIN k dit que l’on peut aujour- 

considérer assuré le projet de fomler 
nu collège acadien à la Poiute-de.l’Eglise, 
Baie 8te Marie. Sa Grandeur Mgr O’Brien, 
archevé-que de Halifax, a fortement

à la tète «l’un 
but de former un fond» pou 
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le 18 septembre courant en traversant la 
rivière Gatineau, près de la traverse de 
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iH’iii«ui
p»*!

8r.i| 1 1|

S»;,: l:$Cb-S|1 1
Rilîf | 
%lli *
U-*1P
mit -

H |
rr £ ^ M §55 ' t d 1

h
^ S

SH
fs l
•S 8 il

g* I carré en parfait a<

nte privée, «.-e 
iedi le 3 octobre

souvenir, ces vers imprimés sur pêpier^âe 
luxe furent distribuée aux participants. " 

Après quelques paroles à l’adresse des 
dames, par M. Voyçr, on se partagea en 
deux groupes. L’un resta au poete et le 
soleil les y trouva à son réveil; l'autre, com
posé des plue jeunes, des amoure 
ser et «îu chan'er, se porta vers 
paternelle du docteur. Là aussi le tempe 
mit ses meilleures ailes et arriva trop vite

rouvé, avant hier, dans les 
MM. Gilmour, à Ironside, Cour do Policela C .-

(Présidence de M. O'Gara)
Charles Brown, ivre, cause remise à de-

Annie Irvine, ivre, acquittée 
Charles Davis, vol, acquitté.
Maurice Wright, vol, un mo:
Daniel Allan, vol, cause rem

ACHETEZdueux du dan- 
la résidence

PETITES NOTESf

i M roïces 1I BRAVAIS 1
m BseSrlroent* par Ih plus *rsnil«

*« Moud#. (,a*H linro*0i»t>io#nt 'l»m
l'Boosoml* moi o«e*slonn#r d« «rouble*. ■
D résolut# et re«o»«ltue le ssog et lui

liigtrUugtUtr» R BR VAISi»;rit-«ifnn^B
■ emrlSmSiraSœ6mm ■

VÊtmuKwmmë

LoHome Comfort—La cour de cire 
à Hull sous la pr

nquête
la cité de Hul 
i de la cour de

luit siège depuis samedi 
ésideuce du juge Mal is de pri 

lise à dem MACHINE A LAVERau matin.
Avant la présentation de l’adresse, le 

docteur avait réuni à table quelques inti-
~tL’e dans la cause «le M. ViaTes Nous avons acheté lu droit de patente, «1» 

lune à laver, de Jos. ph 
Nore somme» niant nant 

ore co* mach'rn-H h «•#- comliti 
eriis très fp. ii -h. Achetez le Tordtu, 

ndard c'est :e meilleur Noue sollicFor t 
rehriectuciy.oir«mt une vb.He à noire uianu- 
tactnraetèno» salle» de vente No. 85 e» 
87 sur la rue York, Ottawa.

$9,60 jNEW-VOqX $9,60

$9,60 pour New York et retour 
par le cliemin de fer Canada Atlan
tique. Bon pour partir le 7 Octobre 
et pour revenir jusqu’au 17 Octobre 
1890. Des chars dortoirs circulent 
tout le long saqs changement Re
tenez vos fits maintenant au numé
ro 24 rue Sparts et évitez Tencom- 
breiqent. Le train laisse la ville a 
2 heures P. M. et arrive a New-Yerk 
a 7 heures A. M.

—CHEZ— reprise apres

dommages causés par 
dernier à l’étal de M. Bernard Simard, 
Wellington, sont peu considérable».

In fameuse m»
tille démonstration laisse d'ex- 
venirs, de délicieuses émotions 

en étaient, et, tout bruyant, 
•oit le grand Paris, nous 

ou "U puisse effacer dans 
de la mémoire du fêté, 11m- 

qu'ont dû y faire lee scènes d’hier. 
Lee souhaite de tous accompagnent noire 

ami. Lee lecteurs du Canada, qui l’ont 
connu par sa plume, très élégante et très 
recherchée, s’eeeocient à noua. Dans deux 
ans, au retour, il retrouvera, espérons le 
tous ses nombreux amis, fiera de eee succès, 
heureux de ses bonheurs et enchantés «l’être 
lee premiers dans cette superbe «lien télé que 
nous voyons dans l’avenir peer netre ami el 
•oUaberateur.

Cette gen 
eellento souWOODCOCK

t 316 et 318
„ JRue Wellington.

—Les le feu iame<li
ne'em
Si'ichez ceux 

tout abeor 
doutons fort 
meilleur coin

u °* S II—MM. Hurdman et /rère* profitent de 
l’eau basse pour faire construire en ce 
ment un immense quai et plate forme «le 
plue de 300 pieds de longueur, sur le terrain 
du Table Rock.
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T. R. SHEA et fils
—Il eet fortement question en ce moment 

ci de l’apropos d’acheter la propriété «le M. 
Desjardins qui fait face à l'église dans le 
but de la démolir et «le créer nue espace 

face .le l’église, «re qui h i l«. u, ra 
belle apparence en
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H Le Meilleur Remede pour la toux HCxji • ■ • ... .... |êfWJfTnue plus
qu’une protection contre I’inceudn
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LA CANADA MARDI 30 SEPTEMBRE 18*0
«

ENTREPOT DE MEUBLLb
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET 1 GRAND MARCH!

L®E
CHEMIN DE FER

foïà du Bureau de Poste d’Ottawa4« CANADA ATLANTICi »

NOUVEAU SERVICE RAPIDE
Arrivée et Depart des Malles.

MALLES.

ET

LA VCIE LA PLUS COURTE Fermeture. 'Arrivée.
Changements ac£10 Juin, 1890

OUEST. - Toronto, Hamilton, 
erboro, Smith’s Falls, Perth 

Belleville, Napanee, Bowmanv
!», Territoires du Nord Ouest et la Co
ie Britannique..............

Norwood

London, Pet-J;A. P. M. P. A. P. M. P M.
Lee convoie partiront de la gare de rue Elgin

comme suit ..
L’EXPRESS DE MONT- 
BEAL rapide .rrfunt I SherboL Uke, i 

à toutes les stations entre Ottawa et le Co- Rrockville Kin 
teau, se reliant à la jonction du Coteau avec ’
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à EST. - Montréal, etc 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et Halifax et Ri i..n tti r>
le ,ud. Arrive à Mob,,.., à |

L’EXPRESS DE MONT- Cornwall, Morrisburg, Lancaster, etc...
REAL rapide n’arrêtant et TroU-Rivftrea.............................

qu’à Casselman et à Alexandria entre Otta- ! ETATS-UNIS.—Viâ Ogdensburg............
wa et le Coteau, a un char rcfectoir, et ar
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains , 
du Vermont Central et du Grand Tronc | 
pour tous les pointu à l’Est. Portland, Ri 
vière du Loup, Dalho

N 8 HO
illsAmeublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
— et tous les PRIX, chez---------

10 9 6 30

8.00 A. M. 8
8

6 3091 3 30! 8
9 1 00

1 00 1 00

HARRIS & CAMI’BELl 3 30

5.00 P. M. 6 307 00 9
7 00 8
7 0O 9

3 3 30, 
12 30

ou
4 40

i ” {1OUEST des Etats-Unis. 10 7 00!
NEW-YORK, malle c^recte 

TON

4 4012 30
00197

BOS 
Rouses’

‘do’
Kempt ville 
Merrick
Cil KM IN DE FER DV S A1 NT- Lut V RKN T ET UTTA VA
-vhmotick, North (lower et Melcalfe....................
Kars, Kenmore, Osgoode Station, Oxford S ta

S et la Nouvelle Anglet 
Point..............................

........ : 12 30 ........... 9

........ 12 30 ..........

........ 12 30 7 001 9

........! 12 3o!

10 30 11? 30;

Cette ancienne vi Honorable maison de meubles, d'Ottaw 
e-t connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
’"té des articles qu’elle vend

2.00 P. M. L’EXPRKSSDEBOSTON pr 
NEW-YORK (passant !

: ou veau pont en acier )
St Albans, Saratoga, 

on, New-York, Phila- 
>ints au sud, 

igner dep 
York. (Ce 

Otti

par le Côteau et 
pour Rouse’s Point, 
Troy, Albany, Bost 
delphie, et tous les pr 
chars dortoirs de Wa, 
jusquà Boston et New 
à toutes les stations entre 
Point.)

Il i 407 00 
9 30ville i ' * 4p

i !T1
1 4 40

11

uis Ottawa 
train arrête 

awa et Rouse’s

2 30 9

10 tour <M de Réduction wr tout ‘chat Irtreel toiiiiuail 2 30 11
Chemin de fer du Pacifique : OUEST 

Mattawa, North Bay, et tous les Points à 
l’Ouest de Pembroke................ ........ ! 10 30

12 50! 10 30
I.ES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT

11.35 A. M. £TïVV1?<r
points intérim di,ii.es arrêtant à toutes les 
stations entre Rouse’s Point et Ottawa.

Arnprior et Pskenham, Pembroke Renfrew, )
Almoute................................................................f

Carleton Place.................................
Appleton, Ashton et Stittevil le

Chemin de Fer du Pacifiqi e : EST 
Pointe Gatineau, Buckingham, Cumberland,) 
Thurso, Clarence Grenville, L’Orignal, etc., , 

et Montréal.

8£
12 30 10 30 810

10HARKIS & CAMPBELi 19 30 P M *''xPre8“ raP''*e limité de
lifax et St Jean et tontes les stations balné- 

itte Montréal a 9 heures 
.lexandria seulement, ex- 

Irc des passagers à

1 306 00

Par Bateau a Va 
ml, Rockland, Wendo 
al. Thurso et Lefaivre

Lires. Iai train qui 
i. m.’et arrête a A 
uepté.pour lais, 
des stations sur

ver, Tread well,("umbcrlan
L'Ori ;Toln des rnes 0’i’onnor el Oiieen (Prés ne In rue Sparks 7 306 301L Orignal, Th 
Chemin de Fer du Canada Atmntique : 

Alexandria, Glen Robertson, Greenfield, Max

Eastman’s Springs, South Indian, St Polycar- \
j>e. Côteau Station, etc.....................................)

~ ~ TIAC ET PaCIEIQUE ,
Br

sser dcscen 
le G rand

8 00 1 3039.45 P. M. SfTÆïï:
l’Est et du Sud. Le train quitte Montreal 
à 6.00 p. m. et arrête à toutes les stations.
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Général

3 1 30pe. Coteau Station,
Jonction du C. de F
Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton, 

Nhawville, Heyworth, Fort Coulonge, etc... 
Aylmer............................................ } 3 30 11 45 

II 45
4 008Agent gén 

Passager»
end des 5 00

Par Dimoence
Bell’s Corner, Richmond, Skead’s 

tonl.urgh, Fallowfield et Moegrove
Ottawa, 19 juin Mills, Hin } 11 002 00

Hull”...

GA TI NE 
Chelsea e
Ramsays Corner, Hawthorne,«lundi, mercredi

et vendredi..........................................................
Billing b lîridge,
Cmmmings’s Bridge Robillard,

Hurdman s Bridge..........................
Rochesterville et le Mont Sherwood
(Archville) Ottawa,Est......................
Merivale, City View et Jock vale, mardi, jeudi j

Malles Anglaises :
Lundi, 1, 8, 15, 22 et 29................Viâ New-York
Mardi, 9 et 23................................Viâ New-York

Viâ Rimouski 
Viâ New-Rork

I : 1 00' 66
10

GRAND - CHOIX AU.—A la Rivière du Désert 
t Ironsides..................

66126

Solution d’Antipyrine
AV ! 12 30: 12------DE------

Monuments,en Granit Ecos
sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Cloture et 
Poteaux pour enclos de toute

L MON PROPRE OUVRAGE

«. Toujours en main. Tout ou- 
Fvrage est bien lettré et garanti 
‘'“'aux plus lias prix.

’s Brid 1 30S te ward ton 11 30 
10 00 
11 45 
10 00

Orléans et ! 10
10
9

12 3012 30

TROfJETTEci© il 30
1 ikiCONTRE.

Migraine*, Man.tr, tie rB'éf> • Névralgie* 
Colique#, luth tète, Bfm/tftgyèute, (nantie 

JÊthuntatinnie, Sciatique et DOilLEiiRS en général.
Avoir loin d'exiger l'AXTlf \Hl\E <ze TU Oi ET T MS

Tente en Oro- & Parie, E. UAZ17.R, Pharm^, 234, V.-ld Voltaire
Otipo'ltalrr à O

A yuébee : D' EU MORIN A C"
ET DANS TOUTES I

j^S
.... i oo

Mercredi, 3, 10, i7 et 24 
Jeudi, 4, 11, 18 et 25. .. 
Vendredi, 12 et 26
SU- —

|

■■ i
Les lettres destinées à l’enrégistrement doivent être mises à la poste 15 minutes avant 

la clôture des malles précédentes.
Heures du Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d,Epargnes, de 9 A. M. à 4 P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

R. BROWN,
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa..• D' F X. VALADE. 
floHtrtnl : LAVIOL"7; El TE A -'ELSON

Bureau de Poste d’Ottawa, Août, 1890.•RINCIl'ALES PHAKMALIKd

J

vapiV-ÇlAvis aux Consommateurs a22S£L *3■—Les meilleurs qualité 
-D. F de charbon bitu-I

rasa1
Les FESODTJITS d.e la mineux «t 

auti.ra:

Parfumerie Oriza L. LEGRAND BIENCRIBLE of Toronto.F :1
U ET T/\K1 6t307, rue St-Honoré, à HA.JRIS 

Teuon ORIZA-OIL*ESS.ORIZA Oa!ZA-LACTÉ*CRÊME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE * ORIZA-TQNICA ORIZALiRE- SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre sur leur réputation 

noua avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES MOMITS $« VENDENT dans toutes les MISONS HONONACLES de PARFUMERIE et 0R06UERIE 
Bin vol franco de Parla du Catalogue illustre

m OrEIILY & HEM),

BLOC RUSSELL
K (J F. SPAlcMN,

I Eres,
rSESlLTIU»

INDIA RU

WHITE FOU VRICH▼OITI’RES D’ESFASTS 
«JrnnUe vpnnnl

rt-çoe. Non» <l-nnermi» <l«-* b» 
an* acheteur* qui »«■ UAleronf,

T. W.d RHlEB

Warehouse 8. O

Tou88 Rue Rideau

JA t LOB HcVBllY
AVOCAT, SOLLICITEUR. STIAVIS I

— BUHEAD : —
looUlab Ontario Chamber*. Ottows,Vins de porte, Sherry division, 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de
7 ans.

Le. premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

J//a/vru&i6
C. NEVILLE,

Kideae, entrée .ur le marcché d'Ottawa.

NOUVEAU ! ! Symptoms
of lYva/ny,

Aussi une épicerie de première classe au|

66 RUE GEORGE 66
** ' * e marché By)

arrière 'de mon magasin de Liqueurs• (En

c. NEVILLE
À., Y (Constructeurs et 
AUa| Entrepreneurs

f
Nous manufacturons les toitures sui

vantes :
Toitures “ Canada Plate" Toitures Métalli

ques, Toituioe en Fer Galvanisé,
|Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises "Su 
périeur Jewel”.

^VS/ZorrAp
Aux Ménagères
C’est maintenant le temps dejj faire 

renouveler vos

Tapisseries et PeinturesJCT-A^LE3- BOTER
par des mains habiles et expérimentées. PrixCOUVREUR EN METAL BE TOUTES ESPECES 

Ferblantier. Plombier et Poseur «l’apj 
de toutes sortes, et aussi grand assoi t 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et 
tuyau on plomb ppyr aqueduc.
NO. 284 RUEDALHOUSIE

J. B. DUFIIHD, 108 Rue Rideau
84rKn main le stock de Tapisseries le» 
ieux choisies et les plus variées.

imoule HouriBsA. C. LAROSE
L’emploi de la Semoule 
Mouriri est recommandé 

aux femme» enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
U période de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie de Médecine * voté 
des remerciements à M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d’encouragement «a 
concours des prix MoqlyOu pour 
celle défcuttve» lé qui exerce une si 
heureuse Influence sur 1s diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

L’usage de la Semoule Mourii• 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation et chez l’enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
ée vigoureuses constitutions.

Une instruction est Jointe i 
abaque flacon.

Fabr*n et gros 
19. rue Jacob. P

Comptable, auditeur, syn
dic, et agei^ d’assurance, 
sur Tavie, contre ie feu jet 
les accident

21 RU RIDEAU
Collections fanes promptement

igpljone 189 >>

Si Sfiow
, ^Ki’h la cor 

T. hho*

"..^Hhvm privilège d

nOME «dxiLFim,

Farm,
ne Oo., Mleh.'», Wayne 

FifctNUM, Agents demandes partout
l.i iilm .le nous | rougri ionliv Ir. 
B i|nkubieur$ei inaicluiol, i|«i or.luu 
■ nvr.iTiiI ill- fl lite»qnamilc ; iu.ui «ou- 
F uns que ohuqiw prrv.nnr cou)h« * elle 
'annonce rt nou.l'cmoleeiei m>u ordre 
i>nya|fc.int A nu)0 de faire de> «en- 

pour nous «M'C I immense caulo^ue 
• nous envoyons gratis as et shaque 
«titre. Sur i. tepiion de 50c en mu

rs. comme garantie de bonne fol, 
. nous vousruverruns la montre |ar 
Sk Cipre-s V. U. I>. sujet .N votre 

. etaii.cn. hitoulcsl vatKfâlsant 
Sk et tel que represent., si ms 
Rk poutre* payer la diE. rente, 
■a i< 17 et garder la numtre, 
BHtai.il,-meut SOUS Ile paye. 
Ht rien, l.e tmitier est garan- 
EB n en l Iront solide. 1.1. un1 
n*|l.d qui ne |n-uI cire recon- 
I9nnu '('* Cor que par des 
I^Slek|M-ris, ri. Iiemeni grav#, 

, 'ou1' ' sesIP^QI parties, verre français,

r"r=Sl
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a îïV>

à
ii

X VMfWAe Ife. *» nwn 
^-IMPORTED —

Percheron Herses.
AU »*rsck mi|S‘ - i from the get 

g qqubnS^^Wrepu talion and

iiilufA
prenants.iiaunt*e . elle

of siren and dos» Mil I Y- n,. mire durerai. -tre
regtaUmd Én (Au mVl.'VvfTl L1 " r i votre .1. t .iere 

ko, W\ / / , . JSrJFtê&d ' irr
•LAND HOME

1SR®Sb^Sb 'Mflfessl
can etud boo

poitrine de Benoist, pass i entre cette journée /Tune '^atmosphère 
le bras et le corps, érafla it seule- ; de paix Ce -oir, en vous en tor- 
meui la |«ea i du p lig vt relevé, ma it, quand vous songerez à lui, 
D’Auhnoye était complètement dites-lui; “ Mon bon Théodor» ”, 
à la merci de son a lversaire, qui car il l’a mérité. ” 
se contenta de fa re sauter son Théodore était satisfait ; après 
épée et s’arrêta. un ?epas léger, il s’é lit allongé

Le dnel était tu mi né avant sur son can *pé et s-mgeait bém- 
que le lieut^na it, étourdi d * l’a- tementà la joie que devait éprou 
venture, eû' him compris la si- ver la petite Mme d’Anlmoye ; 
tuati m. il se représenta l’arrivée du lieu-

Comme il n’était ni bête ni tenant an Lgis: bien sûr, celui- 
méchant, il ressentit une cousi- là ne pourrait se taire,et la jeune 
dér ition reelle pour 1 homme qui femme apprendrait anssitô . l’é* 
si furieuseinent attaqué, lui avait vènvment.
courtoisement laissé la vie. Ils Le chtsseur était un hounê e 
se serrèrent la main le plus cour- garçon et Bt noist savait bien 
toise nent du monde et chacun qu’il lui rendrait justice, 
s’en alla de-on côté. Cette pensé • lui offrait quel-

L’' graiignare de Benoist n’ê- qùe chose de très réconfortant, 
tait ri on; il se laissa .loartant po- et il ess iya de s’en servir pou 

, r un lrger panse ne », puis re- s’en consoler de ne pouvoir aller 
monta dans s i vo:t ire avec ses chez Estelle ce jonr-là
témoins ; l’inévitable déjeuner les jours suivants.....
fut élude d’un commun accord pourrait-il 11 revoir, à présent ? 
et bientôt il se trouva chez lui, Elle partirait pour Saumeray 
libre de méditer à loisir. le lend-main peut-être, et, sans

Dix heures à peine ! Mme Bt»- 1 ,i rien défendre, ell » ne l’avait
noist faisait le tour de ses vignes pas prié de venir la voir..........
s »ns le grand soleil qui ne pou- D’aill urs n’était-ce pas tout à 
vait parvenir à bàler sa peau h- fait imoossible ? A quel titre 
ne et mate de religieuse ; elle se fût-il présenté chez elle, si 
allait de son pas allègre, s’arrê- loin de Paris? 
tan ici ou là pour regarder les Donc, il allait pas-er des ee- 
j un- s pousses, et songeant bien mîmes, peu -être des mois, sans 
sûr à son fils, car l’excellente la voir, sans lui parler, sans lui 
ciéature trouvait moyen de mè- -crire ?
1er la pensé ; de son garçonnet à A cette idée, Benoist bondit 
toutes ses préoccupât ions. sur son ca lapi et se trouva de-

•* Chère mère, continuez à ins- bout devant son bureau ; il allait 
pecter la vigne, votre fils vous lui demander la permission de la 
envoie un tendre souvenir. Il voir une fois encore, et alors il 
est content de lui-inê.ne, ce ma- l’obligerait bien à lui donner 
tin ; soy- z contente aussi, sans une réponse ! Après tout, n’était 
savoir pourquoi, Que sa joie ce pas ab-urde que cette femme 
grave vous entoure durant toute si bonne, si belle,si dig ede tous

les respects, fut condamnée à l’i
solement par les conventions 
d’un monde qui la mettait hors 
la loi ?
^Son enthousiasme tomba habi

lement : le discours de sa mère 
venait de lui revenir à Les >rit:

—Je l’accepterai pour fille 
avec joie, avait dit la vieille fem
me, pourvu qn’ollf puisse prou
ver qu’elle a ét > calomniée..... .

Prouver ! Et par quel moyen ? 
Une sorte de rage saisit le jeu

ne homme à l’idée que depuis 
pins d’un an Estelle s ; débattait 
dans cette nasse jusqu’a ors ab» 
sorbé pir ses propres sentiment* 
il ne s’était pas rendu compte de 
ce qu’avait pu éprouver la pau
vre fera ne ; une intuition subite 
lui dévoila le long martyre qu el
le avait enduré patiemment, les 
blessn.es qu’elle avait reçues, les 
angoissas qui l’ava:t déchirée.....

—Et elle trouve le moyen de 
penser aux autres î s’ cria-t-il à 
haute voix, dans l’excès de sou 
émotion, et elle est bonne ! elle 

», elle pardon n < 
k ! sainte 1 Et quel miséra

ble je suis auprès d’elle !......
Il ouvrit le tiroir secret de son 

bureau et prit le portefeuille 
dins lequel il enfermait ses pa
piers les plus importants. Dans 
nue poche séparée dormait l’en- 
velçppe ; il la mit devant lui, 
T examinant avec une sorte de 
crainte.

Pourquoi l’avait-il conservé* 
si longtemps? On bien ce n’était) 
qu’au chiffon inutile, et dans 
cas, pourquoi le garder ? j

FEUILLETON S’étant enquis, comnn il le de 
vait, de c -lui avec lequel il allait 
croiser le fer. il avai appris que 
c’était non seulement un g liant 
homme, mais un an i m ami des 
Beaurand : il en avait éprouvé 
quelque s itisfaction, mais ce n’é
tait pas sulhsant pour le rassé é- 
ner.

un poulet ! Ma s -nie espérance repentant et confus prêt à d - 
est qu’il ne sera pas trop mala' mander et à obt mir so t par Ion. 
droit, sans quoi il serait capable Le lieutenant, qui était rageur 
de m’embrocher sans le faire ex- de sa nature, rentra au contraire 
près La sotte aventure. de la p'us noire humeur ; dès les

Il songea à sa mère, qui, en ce premières paroles, se sentant in
urnment, devait ouvrir l--s y -ux ca -able de dis-imu 1er avec sa pe 
à ce gai soleil de printemps : il tite femme, qu’il adorait, il allé- 
la revit à sa fenêtre, penchée suc gua de graves préoccupations de 

rveilleuse vallée étendue à' 
ses pieds, les yeux abrités de la 
w ait), regardant ses vignes d »* 
rouler sur 1 - coteau leurs petites 
feuille' blanchà'res et coton ne u-

UIMYSTEREa
-par

ti ENR Y GREVILLE
Le léger fond de Joseph Prud’

homme qu’il p >riait en lui aigris 
sait si bonne nature d’enfant ra- 
g ur.

Une agression p treille, dans 
un lieu aussi sacre que le cime 
tièredn Pèr • Laehaise, avait pro
voqué chez lui, saus calmer sa 
colèr », une éruption de phrases 
toutes faites, de celles qu* le lan 
gag - moderne classe irrévéren 
cieusement sous la désignation 
de “ vi-ux clich s ”, Il se pré
senta donc sur le terrain avec la 
ferme i .tention de donner une 
rude leç n à son adversaire.

L’épée était l’ar ne choisie, ce 
qui permettait à tienrist d'espé
rer un dénouement anodin ; il 
s’aperçut immédiatement que 
d'Aulmoye n’avait pas l’inten
tion de le ménager. Puis ennu
yé qu’il n en voulait convenir 
avec lui-même, il se défendit de 

s’efforçant de ne 
pas blesser son fougueux enne
mi. ce qui n’était pas facile.

Le jeune lieutenant n'était pas 
assez m litre de lui-mème pour 
s’apercevoir des intentions de 
Théodore, ce qui épargnait une 
cruelle blessure à sou amour-pro
pre ; parti trop vite, il s’était fa
tigué sur-le-champ et, an bout 
de quelques instants, il ne voy
ait plus clair. Un coup terrible 

i qui eût percé d’outre eu outre la

service.
Ausdtô) après le diner, il se 

r ferma chez lui, a ec unXXVIII
(Suite)

Un autre souci le harcelait 
Mme de Beaurand ne devait pas 
savoir qu’il se serait battu pour 
elle ; n’allait-elle pas le prendre 
pour un fou on pour un brntal 
d’avoir provoqué de la sort1 un 
inconnu ?

.—Tl était dit, pensa mélnneo- 
liou^ment B-moist, que vis-à vis 
tP* lie j- m’arrangerais de façon à 
ne commettre que des sottises.

Le ma in venu, cep-ndant, il 
s’habilla pour aller rejoindre son 
adversaire dans un parc qu’un 
ami avait mis à leur disposition 
avec beaucoup d’ob’igeace. La 
matinée était exqn-se • un de ces 
fins hrouill rds itii annoncent 
les belles jo » ruées flottait sur 
Paris, pend int qu’il gravissait 
le coteau de Vill -d’Avray, es
tompant les lignes précises des 
monuments, adoucissait la cou 
leur des m sses de verduge et 
donnant à l’immense pay «ge d • 
pierres la douceur des horizons 
maritimes.

—Je ne peux pas écharper ce 
garçon ! pensait Benoist : sa pe
tite femme me prendrait en hor
reur ! Et Mme de Beaurand ne 
se ait pis -outente 1 II va falloir 
que je me laisse saigner comme

rouleau de cartes tirées de V ir- 
moire où elles étai*nt destinées 
a somm-iller et annonçi qu’il 

—Ma pauvre chè e mère, se avau à fair • un travail pour le 
dit-il, si elle savait à quel point ministère; il y consacrerait toute 
son fils s’est montré bôte, n'en la nuit, car le lendemain, à six 
aurait-elle point d i la c dère ? Et heures du matin, il devrait le re- 
je le mériterais, ma foi î Tâchons mettre dans les mains de se» 
au moins de ne point lui donner chefs.
le souci d’avoir h me soign -r ! L’in vraisemblance de cette „fa

Lejeune d’Aul mye arrivait ble ne choqua point Odette: elle 
au contraire tout fu liant des dis- était trop troublée lle-mèm - 
positions les plus belliqueuse, no ir ne pis apprécier la chince 
En rentrant chez lui, la veille, | heureuse qui lui permettait le 
fort éoliautfé par l.»s pré par itifs diffère • soi aveu ; elle embrassa 
de son duel, il n’avait pas remtr-1 tendrement son mari en lui sou 
qué, heureusement pour elle, les ! haitant de ne pas trop se fati- 
yeux rougis et l’air t mbarrasfé guer.
desaferam*. —Après tout, lui dit-elle, ce

La pauvrette, en j luttant E - ne'doit p is êtr • b » tucoup plus 
telle, s’était si bien ,>é létrée de iitfi-ile que d a retitl-m iei jus- 
son devoir, qu’elle eût voulu fai- qu’a sept heures du matin 
re sa c mfession sur-le ch imp ; l’arfaiiement rassuré de ce cô- 
elle s'était préparée avec un té. le jeune lieutenant i’en av-u 
grand eîfo t de co irage à avouer pa*. été moins furieux contre le 
sa première et -a sec mde visite 'quidam dont l’agression si ngu
lu n decidee à laire ressortir la lière lui valait nue nuit désagré
grandeur d’âine de son amie, able sur le canapé et les émotions 
Elle espérai- amener son mari à 
reconnaître la magnanimité de ce 
caractère méconnu, et «a pe ite 
ima filiation la royut déjà fran- 
hissaut le seuil de 1 hôtel de

Beaurand, au b, as de son mari fort méchinte humeur.

ni
Quand

! Ah ! chè-excus 
re ! ah

sou mieux en

inséparables d’un dnel.
Il s’était battu deux ou trois 

fois et ne prenait (K>iut la ch >se 
au tragique ; rniis il l'a pr -uait 
au -érieux. t ceia le mettait de (A contint**)
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